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L' AEMTES AU CONGRÈS 
DE L.' ÉCOLE MODERNE 

5 au 8 AVRIL 1977 

Discussion du 06 - 04 - 1977 au Congrès de Rouen . 

. Nous n'avons guère progressé dans notre discussion sur la position à prendre 
vis à vis de la 1iPédagogie de soutien'\ du décloisonnement des classes de perfec­
tionnement ou du décloisonnement des classes d'adaptation. 

POURQUOI? J'ai l'impression que nous ne mettons pas les mêmes r6al ités sous lei 
mêmes mots, pour la très bonne raison que les réalités que nous vivons 
sont très différentes d'un département à 1 'autre et quelquefois d'une 
circonscription à I iautre. 

COMMENT FAIRE POUR NOUS COMPRENDRE? 

x Est-ce que dans un premier temps nous ne pourrion.s pas faire l'analyse 
institutionnelle de ce que nous vivons et tirer des conclusions provi­
soirement défendables (contre la réfo rme HABY). 

x Et dans un $econd temps se mettre réciproquement au courant de . nos expé­
riences· ~écues de tel le ou tel le forme de décloisonnement, de soutien pé­
dagogique, de fonctionnement des GAPP, etc ... 

x Et ainsi arriver à dégager notre position AEMTES vis à vis du décloisonne­
ment, . de 1 1 éc I atement dE;;Js c I asses, etc . .. et communiquer cette position à 
à 1 1 ICEM national ? Pour peut-être la rediscuter avec 1 1 ICEM. 

L'objection majeure est certainement que ·\~ous aurions dû faire ce travai 1 

plus tôt. 

Ne· pourraiFonpas le faire d'ici Ja fin de ' l'année scolaire, en priorité · 
des priori tés : 

- par petits cahiers de rou I ement ? ( 4 à 5 personnes) 

- par ·i<Jttres individuel les ? 

- par circulaires rapides ? (tirées par celui qui l 1écrit et en-
voyées par un centralisateur à X ~ersonnes intéressées?) 

Ne pourrait-on pas discuter à partir de documents préc is (comme le travai 1 

de J. Le Gal sur : les _Echecs scolaires) 11 me semble que nous sommes tous d'accord 
sur cette base de travail; il nous faudrait en tirer nos conclusions (ou nos posi­
tions - AEMTES) par rapport à ce document vis à vis dë"""i'éclatement des classes de 
perfectionnement; etc ... . 

QU'EN PENSEZ- VOUS? Ecrivez rapidement à Bernard GOSSELIN 
Eco le materne Ue Gambetta 
60110 M E R U 
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REUNIO!'! D E L ' A. E. M. T. E. S. 
AU CONGRÈS DE ROUEN LE MARDI 5 AVRIL 1977 
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11 11 •11 111 11 11 111111111 11111 Compte rendu de : Bernard MISLIN 11111111 "" """"" 

1 - ORGAN1SATION DU TRAVAIL PENDANT LE CONGRÈS 

Aucun travail d I accueil de nou.veaux camarades n I êta.nt à as surer ( le Congrès 
regr oupant les travailleurs de l 'ICEM), et la plupart des membres de l I AEMTES 
étant engagés et pris par le P.E. P .(Projet d 1Education Populaire) ou l 1 anima­
tion départementale, la Commission ne fonctioi:me:ra en tant que telle ~ue ·': 

mercredi 6 avril, de 17 ha 19 h jeudi 7 avril9de 17 ha 19 h 
thème : le décloisonnement thème : Centres CI'iEI et formation 

2 - ANIMATION ET VIE DE LA COMMISSION 

a/ Remplacement de Denis Rigaud 
Marie- Rose Michau~.,_ f échos de "Chantiers" dans EDUCATEUR 
Jean-Claude Sapor, 1..0 1 .,, 1 d c E 1 d Ch t · ec1os e ..• ans an iers 

Nous avons longtemps discuté de ce qu 1etait, devait ou pouvait être l 1 anima­
tion de la Commission , sans pouvoir rapporter tout ce qui s'est dit, on peut 
noter les idées suivantes 

- au lieu de se dispers er dans de nombreuses pistes de recherche et de sec­
teurs de travail, ne vaudrait-il pas mieux revenir à une plus grande unité, 
par exemple travailler une année durant sur le.i tn~rqe · s uj;et.. ~~c~ · perrp:~;t'."t;rai t 
de trouver II des travailleurs 11 et les travaux pqirraie1;1t ~a;l~ment~r· ~a,rrt:i:ers. 

•.... - .. . ;: .: ., ~ 

- les cahiers de roulement, plus ou moins abandonnés ces dernières années, 
devraient être remis en circulation : cette technique convient bien pour des 
personnes éloignées géographiquement et souvent prises par de nombreuses au­
tres responsabilités. 

- avant de prendre une responsabilit é de militant, il faudrait chiffrer le 
temps que demandera le travail afin de savoir à quoi on s'engage . Il faut 
aussi prévoir une durée maximale de présence en tant que responsable d'un 
travail. Ceci nécessite que l'on s'occupe à temps de trouver et àe mettre au 
courant les successeurs. ·, I -~ . · ·· j ::: '_:""; • 1 ·. ··. . .• , 

- L'animation pourrait être prise en charge par un groupe de camarades de 
l'E.S. d'un mâme département. Le travail qu'on lui demande recouvre exacte­
ment celui qu'il doit assurer pour le département. De plus ces camarades · 
peuvent se voir plus facilement, se partager le travail, prendre des déci-" 
sions collectives. 

- Les décisions doivent être prises de façon nette et précise, sans équivo·que 
et être rappelées, à l'aide d'une feuille détachable incluse dans Contact 
(Contact est une liaison qui circule entre les divers responsables ... gra­
tuitement .. . et qui sera servie à tous les camarades qui se signaleront pour 
participer aux: divers travaux entrepris par la Connnission. On peut écrire à 
ce sujet aux responsables de l'animation pour ·1977- 78) 
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- Les demandes des camarades - et .il y en a b e aucoup de l a part des stagiai­
res C.AEI ou débutant s - devrai ent être r e cens ées . A nous de f aire dse propo­
~itions pour canaliser ces demandes vers des pistes de r e che rche et de tra­
vail. 

- La Commission doit continuer à fonct i onner et reste r autonome . L' e ffort 
immédiat et important doit porter sur l e cont enu et l a pa rution de CHANTIERS 
qui restera le premier s ouci des res pons ables de 1 1 animat ion . 

- Le groupe départemental de l 1 E .S. 77 est contacté pour assurer ce travail. 
Il nous donnera s a réponse l or s que s es membres auront ét é tous consult és . 
Dans le cas d'une réponse négative , le 'p r ol)lème sera repos é'' dahs Contact. i 
En tout état de cause une solution doit -être trouvée pour les journées à.•été. 
(Au moment où nous frappons ce stencil: 30 avril., la responsabilité a é t é 
acceptée par Philippe SASSATELLI:, Michel LOICHOT et l'viichel FEVRE). 

b/ Organisation de 1 1 an~rnation pour 1977/78 
- il faudrait que.les différentes rencontres (Congrès, Journées d'Et é , ren.­

:'contre · de St Germain-en- Laye à Toussaint) aient un cont enµ bien spécifique. 
Il est propos é que les journées de St Germain soient consacrées à une recher-

,, 1 . ,, . ,, t l t"' h d 11Ch t. " . che et r ~f exion pedagogique} reservan : :. e s . ac es e :a,n i ers ,9-µx Jour-
nées d 1 ét é et l'accueil et ouverture -de l a ':. Commiss i o.n .au Congr ~s (le prochain 
Congrès, à Pâques 78 , ·aura lieu à Nantes, et sera un Congrès largement ouvert), 

- liaison avec la Presse : Jean LE GAL qui assume déjà ce travail dans Î~ ca­
dre de BTR, se propose aussi de le faire pour l'.AEMTES. Journaux proposés 
pour l'instant: Le Monde de l ' Education, Education, Politique Hebdo, Sud 
( 1 'hebdomadaire de Béziers qui fait déj à beaucoup de pub li ci t é pour les BT, 
BTJ), et 3 journaux belges propos és par Marcel Lefebvre . D'autres journaux. 
pourraient encore être signalés (écri vez directement à Jean LG Gal, voir 
adresse en page 3 de couverture de Chantiers). 

3 - NOTRE REVUE : CHANTIERS 
Dans l'Enseignerrent spécial 

Le montant de l'abonnement à CHANTIERS 
pour 77- 78 est port é à 50 F pour compenser 
: .. es augmentations des frai s de port et la 
s uppression de l'exonération de la TVA. 

L'OFFSET: nous utilisons pour le tirage de certaines p ages de Chantiers, jus­
qu' à ce jour, l'offset appartenant au groupe départemental du Nord. Après 10 
ans d'utilisation, e·lle ne permet plus de faire un travail correct . Son rem­
placement devient une nécessit é urgente. Le coût d'un appareil neuf s'élève 
à 30 000 Fo Son achat est décidé et le financement prévu de façon suivante: 
- Ouverture d'une souscription auprè s de tous les abonnés à Chantiers(cfappel) 

paiement sur 2 ans, s ans augmentation de . prix. . _ 

4 - LA COMMISSION ET LES TRAVAUX DE L'ICEM 

- Beaucoup de membres de l a Commission sont dé j à engagé s dans différents sec­
teurs du P.E.P. 

- la Commission a, durant le pass é d~j à beaucoup travaillé , réfléchi, p?oduit 
concernant la remise en cause cle 1 1 ens eignement dit "spécial" et du Q. I . , la 
ségrégation,' les échecs scolires, l'égalité de s chances , etc . . . Il faudrait se 
mettre au travail pour rassembler toutes les informations et les (re )-publier 
afin d iapporter notre participation aux travaux actu.,ùs du projet P.E.P. 

QUI se ·charge de ce travail 
1/ recenser tout ce:' qui a 
2/ en faire une synthèse. 

qui pourrait s e faire en 2 temps : 
déjà été publié (dans Chantiers ou Contact) 

Ec;ri vez- moi: B. MIS LIN (adresse, couverture) 

.... 

.. 
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Lr--_; 1Nr-01NTJ 
DE MlGiP~N l _/ 
DAT~f No_/ CLA0urf 

"Cet élève ne sait pas lire après 2 C, P.:; c 1 est no1~mal,, i Z est immi 
gré" ... . 

Combien de fois avons-nous entendu, ou fait ce constat d'échec, parfois 
même d'une manière plus voilée? 

Où en est l'I.C.E.M. face à une réalité de plus en plus criarde? 

C'est un pe 1J en partant de cela qu'a travaillé la Commission "Enfants Im­
migrés" à Rouen, premier congràs où elle était présente. 

La présence des enfants de Migrants constitue aujourd ' hui un problème 
tr~s important dans nos classes. Un élève sur 10 de moins de 16 ans est étranger 
et on peut ajouter que cette moyenne est beaucoup plus élevée dans les grandes· 
villes. 

J'avais, 1' an passé, '12 enfants immigrés sur 15 dans ma 1classe de perfec­
tionnement. Enfants de travailleurs immigrés ces enfants subissent comme leurs 
parents la politique d'immigration. On accueille en France une main d'œuvre, on 
n'accueille pas des êtres humains ni des enfants. En un mot, aucune structure, 
dans l'école et dans la société : ne permet aux enfants étrangers d'exister comme 
enfants étrangers avec la richesse que cela impliquerait. Enfant de nulle part, 
il est rejeté, n ' a aucune place réelle, Il n'a pas d'entité , déchiré entre la 
culture du pays d'origine, présente dans sa famille et la culture française om­
niprésente, avec son racisme réel ou latent. 

Il traîne entre la langue maternelle qu'il connaît mal •.. et la langue 
française qu'il lui faut acquérir coûte que coûte. 

L'échec scolaire , social, affectif des enfants immigrés est si important 
qu'on trouve généralement ces enfants au fond des classes , mais aussi dans le 
secteur spécia l isé (Perf. , S.E.S .... ); puis ils iront remplacer le urs parents 
dans des métiers inhumains ... 

DEL AVENIR. Cela semble connu; mais il est bon de le répéter si l ' on veut 
quitter le terrain des constats et des lamentations. Il est vrai que l'on ne peut 
avoir aucune confiance dans le gouvernement actuel pour améliorer la situatio n. 
L' étude dse circulaires ministérielles nous le prouve. Lenteur , freins et racisme , 
c ' est sa devise. 

Nous eevons donc nous battre à deux niveaux 

* à long terme, notre combat doit nous mener à instaurer une société qui pre ndra 
en compte les disparités culturelles en permettant à chacun de trouve r sa place. 

* mais à court terme, les enfants arabes , portugais , espagnols •.. sont dans nos 
classes, et nous devons, nous , travailleurs de l ' ICEM agir dans notre pratique 
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quotidienne pour que la présence des enfants de migrants 11e soit plus un pro­
blème insurmontable. 

La présence d'enfants de différents pays dans nos classes doit permettre 
un enrichissement, un échange permanent entre les diverses cultures en présence. 

Donc nou s devons agir pour que soient respectées les cultures d'origine 
de ces enfants (au niveau de la particularité que cela i mplique). 

Il faut lier à cette culture les problèmes linguistiques tout en avan­
çant des revendications précises pour les cours cie l ang ues , tant française que 
du pays d ' orig i ne; il faut insister pour que soient mis en place (et réellement) 
l es st r uctures prévues par le s circulaires minist érielles. 

Les cours de langue étr2ngère ne touchent guère plus de 10 % des enfants 
étrangers . Parmi les enseignants de langue étrangère on trouve des enseignants 
"Fr einet" , an i mateurs par ailleurs de la Cor:imission "Enfants Immigrés" dans l ' I. 
C. E,M . 

UNE LANGUE NE FONCTIONNE JAMA IS SEU LE. 
Elle est toujours li ée à un mode de vie , 

une cul t ure . 

Pour éviter une théorisation trop grande (à bas le verbiage) il no us f aut 
donne r , cherche r, au travers d ' expériences ssolaires ou extra-scolaires ce que 
l 'on pe ut f aire . C' est le sens de ce qui suit. 

CREE R UN CLI MAT FAVORAB LE POUR QUE CHAQUE ENFANT SOI T RECONNU 

QUE L QUE SOIT SON ORIGINE? SON SEXE . . • 

C)RRESPOlmAHCE fü!TRE 
Perfectionnement à VITRY 91'. 
Ville 
5 arabes, 3 espagnol s , 3 portugais 
1 martiniquais , 4 f rançai s 
équilibre filles ·garç: ons 

6 ° S • E • S • ~ î'7ASSY 5 2 
Campagne 
1 arabe.- 7 portugais, 2 espa­
gnols , 6 f rançais 
équilibre f illes-garçons 

sont cités ici uniquement des exemples tirés 
de l a correspondance scolai re~ qu i mont~ent qu'on 
peut faire apparaître des échanges culture l s , 
vo i re lingu istiques. 

Envoi de recet tes de cuisi ne arabes-----....- essai en atelier cu1,s1,ne 
réactions 

-<------ 1°echerche d I autres recett es 

scénette de théâtre où l 1 on se moque } 
des arabes 

di scussion 

curiosité des élèves 
on fait appel à un parent pour tradlrir e 

di scussion 
le racisme apparait moi ns larvé 
on en parle 

un enfant espagnol écrit quelques 
lignes en espagnol 

musique - comparaison avec -~-~---~~....-
fabrication d 1 instrument s de } 

grand intérêt 
des instruments i nconnus 
un enfant amène.des percussions envoi de cassett es dE musique 

.des photos -------+- arabe 

---. 



~ - .--.--.-----~-......---------,,__ 

- 9 -

Des prob lGmes · 

- le raci sme réappara i t plus souve nt (~ais on peut en parler) 

- certains enfants refusent de co r respondre avec des enfant s étrangers. 

- de gros problèmes de lan gue. 

etc, a. 

oOo 

C8tte petite synthtse théorique inéri tera d'être ét udi ée point par point. 

Nous voulons i ci simp lem2nt pos8r des probl èmes - conscients qu'un nombre 
important de camarades ont d§jà depuis longtemps réfléchi à ce sujet, vécu des 
expériences dans la classe ou en dehors , il est t r ès important qu ' on puisse ge 
regrouper à deu x niveaux. 

l.dans la Commission "Enfants Immigrés'·, de l 'ICE[i, qui publie son bulletin, 
outil de travai l indispensable 

.tu peux contacter : 

- Lugia Be lchior - 39.:, Avenue de Choisy - 75013 PARI S 

·- Luci lia Sa lgado ·- 5 2.,, A venue diA. J um •· 01210 FERNEY VOLTAIRE 

-· Graço.. F de Deus - 32:, n ie Victor Hugo - 39400 !JOREZ 

Ma11 al Torzy ~ 18:, aUée des copains - 54130 SAINT MAX 

- !Jiche l FèvPe .,, 60:, rue Garry - iJt 3 Esc F - 91.150 LF1EIL BREV.4NHES 

. ses directions de travail actuelles et provisoires : 

- les démarches que l'on peut fa ire pour l ' apprentissage de l a langue d 'o­
rigine , 

- corrmen t un enfant étranger pe ut- il apprendre le fra nçais? 

la correspondance dans nos classes avec les pays d'origine. 

- la réali . ation de B.T.J. dans l es pays d'o ri gi ne , 
sur les pays d'ori gine . 

- de s "Gerbes internationales " avec l e thème "Enfants de tous les pays". 

- les contacts avec le s organisme s ''travai l l eurs i mmi grés". 

2.dans le secteur 11 Enfants I1i1r1i gri~s 11 de l 'l\.E.M.T.E.S. qui vient d'être créé et 
dispose de "Chantiers" 

- faire un chantier (ou module) de travail sur "les enfants immigrés", 
dans le souci de la non ségrégation. 

- pour l'inst ant, une boîte a ux l et tre s 

x Michel FEVRE., 60.,, rue Gar11 y., Bt 3 Es c F - 94450 LI!JEIL BREVANNES, 

Ces deux struct ures de travail fon ctionnent en étroite collaboration. 

Envoye..z CJIÂ.;Üqu.e..o , idiiv.,; pcuL:Uupation-6, œ.u.v11..v., d 1 e.n0wu:,.s, e..t.c. • •• 
[i. AIJ....c.hel. FEVRE. 

Cf w.1i:,::.,[e.h6 et œ; 101Lc.é .tct f.. e..n.6ib,{,~ ciüo n paJL QllÛQLl<v.i pa.ge..o, atl no,i,6 d 1 av1uJ?.., 
l.e. VWV(:Â.,f_ e..ot .f.anc.é . ' .J.J!.. t aU,t C.O!·i,ÛVIU.VL . 

A •;ow.i wœ., 
:.kcJi~ FEVRE 



J'ai quitté 

Mon pays adoré 

Je l'ai caressé 

Et je lui ai donné 

Un tendre baiser 

Et puis jo l'ai quiHé 

Il rn'n regardée 

Et m'a rnurtnuré : 

,) 

,, ru :;et.:1~, LC•dJOur:. dans mon cu·ur. 

1 t, dS U:l !)L-lJplt• dans tes lJrdS. 

01w de cnn~u1ls lu 1T1P donnw;. 

il lt L1ut bien 

,lt~ 1ie ptfüX µ!us v1v1t' clcrn~ iél m1sf'ne de ton peu p!·· ,, 

MARIE CARMC:N 

Qu 'un p6hle tomba esclau, 

Se ten sa lenga, ten · la clau 

Que deis cadenas lo de1ieura. 

F. MI STizAL 

Mas perque, perque 

M'an pas clich à l'escôla 
Lo nom de mon pais ? 

........ ,, ....... . 
Mus perque> perque 

M'an pas dich ~ l'~sc6lo 

La lenga de mon paî~ ? 

G. MJ\ln' f 

S. E.S. BEZIERS 

Qu. 1 w1 pe uptr \ o.U .>Lédw t en. e.6 c.tavag e., 
S 1 <l rï1a üit .. Lent .t:.a fonnw\ J..e dé-tien.t .e.a c,lé 

Qu,i .le. dê.U.v.>r..~ll.ct de. '>1~..6 clrn.i.ne...~. 

F. msTRAL 

MaJ..~ powtqtw.-i.., pow1-qu.o/ 

On ne m'a pa1- en6e. .. i.[1nê à f'é.c.ote. 

Le.. nom de mo11 pay.~ ? 

• • t • t r .,. t • • .. • • " :1 ·l • • • 

Ma .. L.\ ~Jo1.vrnu.o.!. DL•Wu,uo.{ 
,. • , 1 '" 

0,1 n.e m'a pM. QH6 (.-é.g1iê ù .e 'ê c.o te. 
La. tangue. de mon pa!J6 ? 

C, ~fARTI 

Ne pas tuer la aultu1•;:, ., la l.angUA mate.t'Yle ·;_ 7 .. e dt? dViq1,e enfcmt; ! RevencHaation 
potœ leH fi Zs d 1

-ùnm-i'.granLe ., r::,i/H 11e1H·, 1 tdùiaf-'io11 mwo1.: pow' les fi-•ançais L :=; '1: Z. . 
est ena01•e temps ! Les c;uz tiœeB ~ le A Zangu0n y,)g-{, ·na /es scf!·I Ùne 1'i,c-hessè qui 
doit êtr>e Bm.{1)ée. 
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<"<QUA ·DUNE MAMA· 
ACCOUCIIE ·oN NE LE 

FAIT â.S VOIRa ALORS 
ON NuE, SAIT RIEN 

NOUS !>> I EILA 

Jean- Claude SAPORITO 
Paulette SI VON 

C' 6î po ur réoondre à ce g s,re 
, fi t.il t· & ' dJ & ""' q ues 10~1s .... eo a · au, res ... ~ 

~'i! ~ · us avons ~ongtemps, parlé 

R prè,~m idi. Voilà I', sseAttel d 
c tt~ rich@ diicui;io~; 

J·C S 

.DrBAT : L :r J BfBr J 
Le mattre : Qu i a vu de s naissances comme Sylvie ? 

M. - Thérèae : J'ai vu un béb é cheval , il était pet.:Ft'. 
Il était couché près ·de sa marna·n • . : "' · · 

Natha7.ù!, : J'ai vu la chienne de ma copine en t rain dè faire sept 
petits ! Il s avaient tous les ye ux fermés, 

Sy'lvie ; Ils l es ouvrent troi s jours après . Mais nous ce n'est pas 
parei 1. Dès qu I tin naît on a les yeux ouverts. 

Eric : Non ! ··le bébé de ma tante n ' 'avait pas les yeux ouverts. 



Jean- Marc 

Leifo 

Le ma'Ître 

LeiZa 

Sylvie 

Eric 

Sylvie 

C'dUes 

Le ma'Ître 

Eric 

Leila 

Le mattre 

Eric 

Sylvie 

- 12 -

J'ai vu un tout petit béb é . . . il avait les yeux fermés. 

Ha petite sœur avait les yeux fermés . 

Hes deux petits znf ants avaient les yeux ouverts dès leur naissance. 

Une dame que je ne connais pas .. • elle est tombée dans l'escalier 
son bébé est né ! Ma tata est venue, et lui a enlevé le cordon. 

Qu'est-ce que c'est le cordon? 

Le cordon, ça part du ventre de la maman et ça va au ventre du bébé. 
Ca sert à nourrir le petit. 

Comment on l'enlève le cordon? 

A la naissance, l 1 infirmier le coupe avec des ciseaux speciaux . 
... quand la mère accouche seule c'est rare. Il faut toujours l'ai­
der . .. elle est faible. 

Parfois, c'est le mari qui l 1 aide. 

Où aboutit le cordon? 

Au nombril 

On met une poudre spéciale pour qu'il sèche et une bande. 

Qu'est-ce quipasse par le cordon? 

Le manger 

Oui, mais sous forme de sang. 

(Observation de la B.T. ;;Maman attend un bébé " page 7 - Lei la explique), 

Eric 

Gilles 

Jean-Nara 

Sylvie : 

Le maitre 

Sylvie 

Mais par où il sort le bébé? 

Il sort par le ventre 

Par le nombril ? 

Normalement ils ne sortent pas par le ventr'e. Ils- sortent par ... 
(geste). 

Oui. Par le sexe de la maman. 

On dit le sexe aussi, quand c 1 est l'homme ou la femne, pour bien 
préciser que ce n'est pas pareil ! 

(Observation de la B.T. page 14) 

Jean-Marc 

Sylvie 

Leila : 

Les tout petits quand ils sont nés, ils transpirent ... 

C'est le liquide. Il est mouillé. 

Dans le sac se trouve un liquide qui ressemble à de l'eau. 
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Eric : Aais d' ail il provient ce liquide? 

Jean-Marc: Du ventre? 

Eric : 

Le maitre 

Sylvie : 

Eric : 

Brahim : 

1 

Mais ~1 est l 1 e au qu'on boit? 

I l s ' est formé en même temps que le 
bébé? alors q·ue 1 'œuf grossissait 
dans le ventre de la maman. 

Com..~ent c ' est dans l e ventre quaud 
il y a de s jumeaux? 

Alors il y -a d;uR cordons 

Il y a des jumeaux qui ont les têtes 
collées ! 

~-- --4-. -
Lei la : 1 · • • A-1ir-télé-,- i ls ont -montré ·déüx petites 

Sylvie : 

Marc : 

Sylvie : 

Le ma-ître 

filles collées par l e cerveau ! 

On a fai t une opération pour les 
s éparer. 

A la télé , ils ont montré des garçons 
avec deux nés _! 

Pendant la guerre d 1 Indochine, i l y a des enfants qui naissaient 
déformés • . 

â~:!q~: ~~~~;~~~~~~~s de la formation de l'enfant 

Sylvie : On n I a ·pas .-;.... , .. .. )){:~*-:::J~fJ~f~~~-h~es bébés ! 

~i~~t"": :::_;;:;:t~~~~~~:::·:::P:::~::~:::~:::::::::s 
man qm. se mêlent polir f§.iiil:~)r la première ,l' graine " de bébé. 

· .. Attff==i\r- · : · . 
Chacune apporte un certai p.J} ))j9.re de t1 caractères 1

' (un peu comme nos 
caractères d I imprimerie .Ji '·";:'&t:.,,:-un · code qui représente toutes les 
ressemblances du papa e_:t:Jt_ ::it.ffeifü~'h;,,.V- ·:Lorsque les deux :"graines" , se 

maman. 

Jean- Marc C'est ? · ·· ~ 

• • • • :· • 1 ·1 (~ ' . 
. Le mattre Non par le corps de la ·ma-

.,. man , .. · · .. ·-; .-; :~ ,.-

. .,.· . .,. . · ··· \("'\= de 'ififf.:r fectionnement des petits. 
Si vous avez vecu aes experiencest ~/@\.' . 
d 'Education sexuelle dans vos · }iMl%li'ti:, Jean- Claude SAPORITO 
classes, faites-en part ~ ... _,,,,: .. ,=-,:-,-;,:;;ri 4 Mtée Carabacel 

05000 NICE 
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extrait de CPE au cours préparatoire 
Eœie de f4asevaux · ( 68290 
classe de Paulette Simon genèse de la réalisation de l 1 album 

''L8 · N8lûû8NC?r 
Dff .Br.B~f'' 

Samedi matin~ à 10 heures~ les enfants jouent 1' au mariage " en cours 
de récréation et entrent en classe en cortège 

Je leur dis : rivous avez vraimen-/; envie de vous marier? 11 et les réponses fusent: 

-"pour ne pas être seul :1 

-
11pour avoir quelqu vwi à qui parler. 11 ... etc 

d 1 autres enfants disent pourquoi ils ne veulent pas se marier et enfin l 1 und 1 eux 
ajoute: 

·· ·'Je veu.x me marier pour avoir des enfants . :i 

La réponse ne se fait pas attendre : 

-"On n 'a pas besoin d'être marié pour avoir des enfants . .. ,,, 

Conune il va ~tre 11 heures et que je préfère que les parents soient ndans le 
coup 11

1 je leur propose d 9 en parler à la maison et de reprendre la discussion lundi. 

Lundi ·matin·~ les enfants me rappellent la mise en commun dès l 'arri­
vée en ' classé. 
Peu en ont discuté avec leurs parents et le~ réponses ne sont pas particulière­
mnt claires. 

Aurore Co!~·s : ; :Dans le ventre de ma maman je suçais mon pouce. r,· 

Maris-Christine~~, JMaman mYavait laissé toucher son ventre et j rai senti ma petite 

Martine 

Richsrd 

Carole : 

Richard: 

Carole: 

sœur qui bougeait. ;.' · 
11Ma maman a dit que le bébé vient d'une graine. 11 

11Comment ces graines viennent- elles dans le ventre de la maman? 11 

11En se donnant un baiser. 11 

11Viennent-e l les toutes ·seules? ri 

"C 'est le papa qui les donne en donnant un baiser. rr 



• 

- 15 -

11Corrment . l e bébé peut- i Z bouger? r, 
Carine dit qu'elle a vu un tout petit béb6 1 ·i l est si peti t qu ' il rn peut bouger. 

Patricia ncomment le bébé entre-t-iZ dans l e ventre?·: 

Marie : 

Olivier 

Martine 

"Et pourqüën., âonne-r;--i l des coups de pieds? u 

i;Papa mange une pomme 3 i Z garde Zes graines et Ze docteur ouvre 
la porte du ventre e t le papa met l es graines . r? 

1·'Quand on va à Z 7 église:) on l'eçoi t Jésus et après on reçoit un 
bébê. ( Cette proposition est immédiatement admise par 1 1 ensemble 
de la classe ) . 

J'inter viens en faisant comprendre à Mar tine et aux au tres (par déduction: des non­
catholiques ont aussi des enfants) que sa proposition est difficilement acceptable. 

Richard : 

Christine 

Carine 

Louisa · 

Carine: 

Richard 

Olivier 

Richard " . 

Carine: 

Patricia 

Richard 

Louisa : 

11&1. ·poche du ventre de la maman n'es t pas très grande pour con­
tenir un bébé. ri 

"Peut·-être le papa cache la graine dans Ze manger de la maman. " 

''ou dans ce qu 'eUe boit. 11 

1'Jlfoy,s là maman n 1a pas· besoin de papa; eUe peut prend1'e ·Za grai­
ne e Z Ze-même. " 

r;Mais la ·grai ne est déjà dans le ventre de la maman. ti 

t'Oùi. La maman a une petite poche pleine de graines. ,,' 

:
1Et le papa ouvre cette poche. •1 

"Non3 Zes graines sortent tout.es seules. 11 

. . . 

''Si 3 g1'aines sorten-f;3 on a 3 bébés. 11 

11A 6 ans~ une fiZZe a déjà des graines. 11 

r1A Zors j ~ étais dan.s Ze ventre de maunaman quand e ZZe était une 
petite fiZZe . 11 

· 

· 1'll. lors on n i a pas besoin de papa. 11 

Suit une discussion générale sur l ' utiiité des papas. Certains enfants disent 
qu 'i ls ne veulent plus discuter et proposent d'aller rédiger ce qu 'i ls 6nt re­
tenu ou les questi,ons qu'ils se posent encore~ 

Huit enfants partent .•. Lei autres continuent la discusiion: 

Carine : 

Martine; 

la maîtresse 

Didier 

r1un bébé vient de rien. 11 

·'Ma maman m 1a dit que Zes graines de la maman sont des œufs : H. 
r 
110n l es appe ZZe des ovules. :, 

i1Mon grand-pè~e :à a~Ji àJ~ g~~i~JJ~ 

La discussion s ' enlis e autour de ces deux constatations et nous allons tous 
r5diger nos questions et nos réponses pour 1 'album • . 

Lundi aprês-midi~ au cours de la promenade , 
Carole explique ce que sa maman lui a 

dit sur 1 1 acte de procréation ~ elle 'bute sur le mot ;ispermatozoÏdes n dont elle n' .a 
retenu que les deux prerni8res syllabes. Tr~s peu d 1 enfants écoutent sa mise au 
point. 

Mardi nous mettons au . po i nt 
e t l a grande majorité demande que la précision 
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de Carine so it noté e . J 1 interviens 9 en insistant sur la notion :1d 1 amouril et la 
discussion di2;resse s ur le s que r elles domest iques. 

Voi ci maintenant le texte de l 1 a l b um. L 1 alb um est ti r é au duplicateur à alcool 
et chaque enfan t 9 donc chaque famille égal ement , a reç u un exemplai re. 

N A I S S A N C E DE S BEBES 

~ Comment les graines viennent-elles dans le ventre de la maman? 

Maman a dé j à d e s gra ines dan s le ventreo 
Louisa e t Laurence 

~ Combien le b§b §- fille a-t-il de graines ? Marc 

Les gra ines gui sont J ans le v e ntre devien~ront peut- être d es 
b§b§so ~ lles sont a peu pr ~s ~0 0. 

Maman , a~des ovules" Papa a d 0 autres graines et il les donne à­
la maman. 

Pé1.S Cal H o 

~ Comment la graine du papa peut-elle bien venir dans le ventre de 

la maman? 
Les graines d u p_apa qui s O ap9ellent è.>?.s sper;:natozoides 

sont d2.ns sa ver~re o Papa a p9roche sa verge du v a gin de la maman 
et le spermatozoïde D2.3S e d ans le ventre de la marnano 

Carole, 

Pour q u 0 un monsieur et une dame aient envie d e se rapprocher et 
s 0 embrasser et d 1 avoir un enfant 3 il faut qu 0 i l s s 0 a i8ent à ce 
moment=l D. . la maîtresse 

ma. maman m' a laissé toucher son ventr e et ma main a b ougé o C O était 
Peggy qui é tait dans l e ventre de ma mamano 

i'1ar ie=Catherine 

~ Comment le bêb (~ peut - iJ. b ouz;er dans le ventre de sa maman ? 
Daniel M. 

I l est dans une poche asse z qrande pour qu i il :':misse bougero Il 
bouge pour faire fonctionner ses muscles. 

Christine Go 

!t Comment le béb é peut-i l sortir? 

Il pousse avec ses pied s , l ' ouverture d e la poche s 0 êtire et il 
s ort la têteo Carine et Carole 

~ Pourquoi le béb§ pleure- t-il 2 
Le b ébé p leure pour mieux faire f onctionner s e s poumonso S 1 il ne 
pleure pas 9 on lui donne des claques" Didier et riarie-Catherine 

Quand le bébé est né u on coupe le cordon ombilicalo 
Pascal B o 
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i.silllùtioal;;iopéllives 
C.E.L. 8.P. 282 06403 CANNES 

La C.E.L. édite et diffuse les outils mis au point par èt pour les classes 
Ecole Moderne - pédagogie Freinet 

Ila ont ét é directement élaborés dana des classea: 
entretiens ' avric u.."l· aclu1 ta, débats entre enfants ..... 

- ·, . 

- LA VIE disque ICEM 3 
- NAISSANCES· disque ICEM 4: 

. --
- J·. ROSTAND ET LES ENFANTS disque DSBT 2 

~.... .. ... ~.-..~- i19f!l-.. lfN;) 

AINSI NAIT. LA VIE d isque + diapos BT.'· SON' 84 7 

VOUS pOUVez : - vous informer sur la C.E.L. 
- recevoir le catalogue 
- remettre vos commandes 
- recevoir des conseils d'utilisation 

en vous adressant : 
au délégué I.C.E.M . de votre département (il existe de nombreux dépôts C.E.L. départementaux) 
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j'y suis arri. ve., mais ava:nt., je n'y arrivais pas .. , 11
, 

Valérie, fi Ilette inte l I igente mais névrosée, avait· un visage heureux à partir 
du momen t ou ayant à dire "la flûte rit"., Christiane l ' i nc ita it à s'exp rimer 
en riant . 

Jacques, ga rçon de 10 ans, très inhibé, parlant so uvent très bas , s 'est fait 
bien entendre e n chantant fort. 

Une autre fi! lette, dyslexique, dit : 11J 1ai compris le rythme de la phrase et 
comment le dire en parlant bien". 

Et puis, dans la réf lexion de Jacques : ;,nous cherchons des airs., pour que nous 
puissions les mettre dans un disque qui nous -r>éunisse tous ensemble 11

• 

11 y a tout 1 ' é lément de social isatio~ qui s 'est créé à partir de la chanson, 
s i important pour des enfants qui en ont tant besoin, à cause de leur carence fa­
mi I iale et sans doute aussi il s font la découve rte de la fraternité . 

Christiane : Ce résultat est riche pour moi , et 111' apporte une grande setisfaction, 
que tu partages Denise? 

Toutefoi s , je me pose des questions : entre la pratique du chant lib re et notre 
travail, il me semble que pour les enfants, quand ils font un chant libre, ils le 
créent sur l'instant, mais c'est fugitif .. ,alors que si l'on choisit, détermine 
et fixe ensemble un air, une mélodie sur leur poème, on peut retrouver et chanter 
le même air, cela devient un élément sécurisant et stable pour eux, 

Pour un enfant, le chant libre me paraît nécessaire, parce qu'il lui permet 
d 'exprimer à sa manière propre , intime, ce qu 'il ressent profondément et de se 
libérer sur le moment. 

Mais il paraît aussi indispensable qu'il puisse fixer sa création et la faire 
retrouver et partager par la classe. Dans l e but d'un disque, il va pouvoir pro­
longer cet échange . 

Denise : 11 me semble aussi que ce travai I co ll ect if s ur le cha nt qui a permis à 
nos enfants de s'enrich ir s ur le plan vocal et musica l, sans oublier qu'i 1 

a été pour certains une véritable piste de déblocage , rejoint le même chemin que 
ce lui de ce rtains de nos cam~rades, qui enrichissent l'art enfantin de leurs élè­
ves en leur permettant de visiter des musées et de regarder de bel les ruvres d'art. 

Pour conclure nous e spérons, Christiane, 
les Enfants 

et moi·-même , 
avoir encore l'occasion 

de cheminer, 
ensemble, 

oooocococoooex>ooOOoooooooooooocooooooocococooooo<XXX>oocoo:xx>cooooooooooocooooooocx, 

Camarades qui avez eu dans vos classes 
i_: P.~1 C7J?ériences sur le plan du chant, 
r~ ~~ ln r ~s ique , faites-en nous part 
en é~ri vant sans plus tarder ;_ 

H-R. HICHAUX, 1, rue \e Bretagne, 
93000 BOBIGHY 

oooooocooooooooococooorooooooooooooooooooooooocooooooococoooocoooocooooocooocooooo 

â travers l a musique 
et l a chanson . 

Denise VARIN 
E. M. P. Feuillancourt 

14, rue· de la Maison Verte 

78100 SAINT GE RMAI N EN LAYE. 
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QOC2fl _E- YOQT 

Notes relevées par 
Mireille Gabaret 

quf es~ère par cette 
sélection ne pas 

avnir-trahi la pensée 
de l'auteur ... 

extraits du livre et 
11 LES ENFANTS D'ABORD" 
Collection Enjeux - Grasset ed. 

L/ t-C?OL f ~.= ; . 

"De tous les opprimés doués d~ parole 
les enfants sont les plus mu~ts" 

L ' école e;:--, t un service public gratuit financé par le public qui l'a oublié, et 
accepte la version officielle d'un bienfait donné au peuple pour le tire de son 
ignorance et offrir à tous les enfants une égalité de chances -dans la société. 

Les bienfaits de l'école ont toujours été dispensés par des maîtres et maîtres­
ses idéalistes, doué s d ' une énergie peu commune. Ils en ont été récompensés par 
des blâmes .et des mauvaises notes - car ils sont notés eux aussi, et 'i'Etat est 
leur maître. Les plus obstinés croyants ont dû quitter l'Enseignement Public 
(Freinet). L'Etat tient 'son"école d'une poigne de fer. Elle est à lui, c'est à 
dire à l'entreprise dont il est le fourrier. 

,pour résumer la question: l'école a fidèlement évolué, ou muté, en harmonie 
pi:-ofonè.e avec les besoins de 1 'Industrie et de ses services. En · dépit de résis­
tançes internes elle est la pépinière de matériel humain adéquat . Elle est cal­
quée sur s es structures et les transmet: soumission, compétition, ségrégation, 
hiérarchisation; et ennui mortel de l'âme .••••••• 

Expropriation de l r environnement 

Les b€itiments scolaires sont destinés aux enfants ..• 
Tous son-i.: parmi les plus laids et tristes édifices jamais plantés •••• C'est 
une drôle de façon de penser aux enfants. 

Expropriation du corps 

Bouclé l à à six é:lns, on tombe sur des chaises dures et on écoute des mots 
péndant de s heures • . • Comment apprendre mieux~ s'éèraser? ..• C'est une leçon 
totalitaire. Voilà comment votre Occidental a la colonne soudée, les tubes 
erigorgésr les poumons rétrécis, des hémorroïdes et la fesse plate: Casser 
phy~iquement la fant2.stique machine à désirer et · à jouir~-- Que nous sommes, 
fûmes, avons été, tous, requiem •.•• 

Expropriation de l'esprit 

Il faut à un volontaire 2 mois pour ·apprendre à . lire dans-sa langue et 6 mois 
pour absorber le programme cbmplet de l'école élémentaire (Illich) . ·Les enc­
fants qui apprennent vite, retiennent bien, sont bourrés d'énergie et dë .cu­
riosité, y mettent 7 ans. Les programme , comme toute l'organisation du s~s-

'tème sc0laire est établi au sonimet, hors de la présence des enfants. 

Il est jacbbin, imposant avec une seule langue, cellë du pouvoir centraliste, 
une .seule structure de pensée et un unique modèle de vie. L'école est un des 
plus puissants moyens d ' abolir l'infinie diversité qui est la gloire de notre 
espèce. 
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Guerre contre le hasard 

Il s'agit de définir la masse des enfants comme matériau de l'Entreprise et de 
sélectionner l'élément sûr, le bûcheur qui ne fera pas d'ennuis .. oPour du déchet 
il y a du déchet dans l'école publique ..• Les maîtres idéalistes sont coincés, 
épuisés, déprimés, suicidés, licenciés, et même certains osent se mettre à par­
ler ••• Pendant ce temps-là les enfants, les enfants dont on dispose et que person­
ne ne consulte, eux les enfants, de l'école ils s'en fichent de plus en plus, 
tranquillement s'en détachent. 

Corps orienteur~ ou la science domestique 

.•• L'organisation précoce de l'exploitation se fait aujourd'hui scientifiquement 
C'est-à-dire en utilisant des chiffres. La science psycho-technique chiffre la 
valeur du petit, sur le marché du travail. 

Ce que le QI ne mesure pas 

Le QI ne mesure pas l'intelligence, vu que personne ne sait ce que c'est et 
qu'on ne peut ~as mesurer ce qu'on ne peut pas définir. Et on ne mesure pas un 
phénomène multi-dimensionnel, changeant, constamment en train de sa faire ou 
défaire avec une échelle n'ayant qu'un haut et un bas. Et on ne peut pas mesurer 
une chose qu'on modifie par sa'propre présence ... Bref. Personne ne se fait plus 
d'illusions sur la valeur scientifique du QI ..• Ils s'en servent car il est une 
belle valeur idéologique. 

Valeur idéologique 

Le QI est un chiffre, et les gens restent coi devant les chiffres. Les chiffres 
sont une forme d'oppression dans ce monde moderne. C'est faux mais ça fait taire ••• 

Ce que mesure le QI 

"On ne mesure en fait que la conformité entre le comportement intellectuel d'un 
individu et la norme imposée par la société qui a inventé le QI" (Albert Jacquard) 

Le QI indique le type d'utilisation possible par l'Entreprise d'une matière grise 
donnée. Son appellation honnête serait: Quotient d'utilisation. QU, pas QI'. 

La culture intensive de matière grise extra 

Soudain au cœur de la "crise de l'énergie" le monde industrialisé s'aperçoit 
que l'intelligence, c'en est une. 

r:Le.1:, e.n.6an:U ,ln;te.llige.n:U J.:ion;t une Jte6J.:iowœe. n.a:tu.Jte.Ue. ,lne.xp.loUé.e.p don;t .t' im­
pOJcxan.c.e. pe.uz ê.:tJie. piu.J.:i gnande. que. .ta bombe. cltom,lque. 11 (un sénateur U.S.) 
11 /,fou.J.:, 9Mpillon1., n.oJ.:i !Le6J.:iOWLC.e6 e.n li1a;t,lèJLe.1:, gJuJ.:,e.1:, 11 (un savant français) 

"Sé..te.ctionn.e.n .te.1:, .owidoué.-6 it .te.1:, e.n;tnain.vi 1.:,péua.te.me.n;t c. 1 e.1:,:t dé.ve..toppe.n ta c.a­
pac.Ué ,ln;te.Ue.c;tue,U..e. d'un pa.tJJ.:i c.olilme. on dé.ve..toppaU ja.CÜJ., J.:ia c.apac.Ué. à pnod.uJJie. 
du c.h.a11.bon. ou à :t!Lan.J.:ipoll.:tVL le.1:, ma;t,lè.11.e.1:, p11.e.1;u.è11.e.1:, 1: (un journaliste) 

Il s'agit en fait de l'appropriation et de la distributio, rationnelle de l'en­
semble des enfants, à la faveur du statut d'impuissance qui définit cette clas:­
se ••• Il s'agit de trafic d'enfants aux fins de rationalisation précoce de l'ex­
ploitation ••• 

De nouveau il y a mutation au sommet: de l'élite d'Argent à l'élite du Savoir; 

Nous sonnnes entrés dans cette mutation où l'U.R.S.S. a un peu d'avance. 

notes de Mireille Gabaret 
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De ce CHANTIER de travail, 

Nous avons déjà publié : 

- 9 :,:;_· ........ . _ ... 

A-· .LETTRE Du ANNE-MARIE MISLIN 

• • C 

.. . Tout d ,, abord., ·je - 11n r appartiens II pas à 
l' enseignement dit ffspécialisé 1

' et cela fausse 
saris dJJute les ahoses car j 'a-i toujours dans la 
classe des enfant s avec peu de prob l èmes d'appren­
tissages et ce'tt:!r:. M donnent au groupe un allant 
qu 1il n 1aurait pas sans eux. 

Votre sujet est intére ssant. Si je com­
prends biepr · t'1. voudrais que .j e parle des tech­
niques de déf_:,.iocage, èt c 'est justement de cela 
que je me ·u1éfie :. 1e; .plus_; Je ne voudrais pas dé­
taiper,. ici, - mais ce qu'on prend en général 

· pour du déblocage n I est t rop souvent que de l'i­
mitation~' 'Le déblocage-·- ce n Pe,s t pas dans les 
jeux ·qu·'il se fait - ._r,ryais aiUeur.c; - c'est mon 
avis et on . peut aussi . 'bien ne · pas ê ·tre d ' élCCord. 

La poésie est en train de devenii~ une 
mode et ceux qui sont conscients de "l'efficaci­
té ", ae la nécessité de la faire vivre à l'école 
ne doivent pas se précipiter dans ie 't :tavers des 
" jeux de déblocage". On voit fleurir actuelli:.men-i: 
des poèmes qui ne sont que des copies él.e structu­
res . (on pourrait évidemment discu ter si une ex­
pression passe malgré tout par ces E3il l es) de 
textes de poètes et si on ne lR.s dépasse pas, on 
n'a pas "débloqu~" et on ne fait pas de poésie. 

Pour ma part , j e pens e qu'il f~udrait é­
tudier comment l'expression de l'entant peut être 
enrichie par celle de l'adul t e (poèt':':, p e i r:i:rc~ .•. ) 
tout en gardant son originalité propr.2 . Voilà en 
ce moment ma préoccupation • . Dans cett·,e :op t ique, 
j O avais tenté une petite étude par'.:c d0.ns en ~. La 
voici : 

B - DE L'INFLUENCE DU TEXTE D' AUTEUR 

SUR L'EXPRESSION DE L'ENFANT 
===============-:---.~--= 

Parce qu 0 un matin Br uno des s i ne et 
dit~ 

1 - Juin-juillet 1976 (n° 40) " le bateau se promèn e sur la montagne 1~ 

2 - Octobre 1976 (n° 3) ce q ui vaut la réflexion su.ivante 

3 - Janvier 1977 (n° 6) 

Mars 1977 (n° 8) 

nles vagues 3 c'est les montagnes 
de la mer 

le. Dos·sier: ~Tout enfant a droi fi e propose q uelques jours p lus tard. r 
à l'expression poétique•il. O. 74 u ce texte à.e Jean Arp 

f Il 

le 17. 
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' , *·: 
' 1 

D A N S U N P R O F O N D S I L E N C E , 

LES VO I LIERS 

Dans le profond silence des Vosges 
j'ai rencontré 
de g r ands voiliers sans équipage 
voguan t silencieusement 
à travers les forêts. 

1 1 1 

Les enf ants ré agissent au texte et e ntr ent mieux que je ne 
1 °aurais cru dans l' é vocat ion du po ète; voici quelques unes de l eurs 
r éact ions 

- le s Vos ges 3 c'est pour se p romener 

- la mer aussi est profonde 

- le sommeil de la Bè l le au bois dormant était p ro fond 

- c'est une mer de sommeil 

- et dan s la forêt c'est une mer de silence 

on peut dire 11 une mer de sommeil 11 ? 

les tron a s 3 c'est les mâts des voiliers 

- o ui, a 1 e s t une forêt àe bateaux 

- et l'eau? 
. ' 

il n ' y en a pas besoin, 

- on peut tout dir e 

et si on veut on peut l'i nvente r 

même quand ce n'est pas vrai , on pe~t quand même · dire 

.. 



.. 
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qu 1il y a de s ba te aux 

·- mais la me1° f ait pa r f ois du brui t 

Nous n 1 avons pas appris ce texte par cœur 7 (npus n ' en appr enons 
jamais systématiquement) , mais à plusieurs jours d'inter valle certains 
enfants redi r 3nt le tex te , du moins ce qu'ils en ont retenu, com­
pris, ce qui les avait frappés o En voici des e xemples : 

- dans ce profond s il ence j rai riencont1°é des bateaux 
(Nathalie) 

- dans un grand sil ence j rai vu pas s er des voiliers 
(Marie) 

- dans l e p1°o f ond s i lence des Vosg e s 
j ' ai rencontré des voiliers s ans i quipage 
~ui voguent pari un grand silence 

(Marc) 

- dans un profond si l e n ce j' ai rencohtré quatre voilie r s 
(Cécile) 

- j'ai vu pass e r un vo i lier dans un silence profond 
(Richard) 

- dans . ies Vosg es j' ai vu quatre vo i liers 
(Nathalie) 

- dans un pro fond s i lenqé j'ai r.encon t1°é 
trois grands vo i l ie r s qui t ratnaie n t ça et l à 

· (Marc) 

L 0 association des deux mot:3 "silen ce" et "profond,, 2. sem­
ble~t~il retenu 1°attention de la plupart d'entre euxo (Marc utilise 
l'expression "qui tratnaient ça et l à 11 en la reprenant d'un texte..'de Geor.ë 
ges Jean). Contrai·rement à ce que j t attendais un peu, 1 1 évocation 
de voiliers dans cine forêt n°a pas choqué les enfantso · 

Une semaine s O écoule encore·, (je . ne. sais plus si nous' :avons re­
dit entre temps le texte de Jean Arp) et Richard 7 devant le g '.roupe 1,,'' com-
mente ainsi un de ses dessins : · ~ 

11 le bat~au ·~~t petit 
~ç mer est im~ense 
le bateau est tout seul 
dans un g; dnd ~ilence 11 

(iê'""2·6 ..• j O d 4. J. 

·:... .. 

Je vois une influence du texte de Jean Atp sur l'expression 
de Richard et je me suis demandée pôurquoio 

Des notes concernant le comportement de Rich'ardr ses cahiers 
de textes et de dessins me fournissent quelques éléments pour une 
possible réponse . 

Richard semblait dès le départ un enfant très anxieux , ".::.i ­
mide1 manquant nettement d'assurance , il est par ailleurs très sen­
sible ï il aime et retient ( sans doute parce qu .' i( les aime) très vite 
des poèmes ; il est parmi les plus actifs pend~nt les · séances de 
poésie o 

En feuilletarit son cahier d e textes, je trouve 
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le 20.09 .74 (son 4ème texte ) 
nje m'amuse avec mon bat e au" 

le 26. 09.74 (son 6ème texte) 
;rie bateau regarde les étoiles 
tourner autour de la lune 11 

le 27. 09.74 (s on 7ème texte) 
,..Le bateau voit un bal lem 
et un hélicoptère ;r 

le 18.10.74 (son 13ème texte ) 
'~e voili er voit l 1tle 11 

1~ ~1~~~~~4 (son 14ème texte) 
uLe so l eil brille sur les quatr e voili e rs. 11 

le 04.11.74 (son 16ème texte ) 
"L e soleil brille sur le bateau et l 1oiseau chante sur l 1étoile" 

1e 14.11.74 (son 1sème t e xte) 
"Le bateau a vu un baUon atterrir dans la mer. '1 

.. 
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· et cette chaine s ' arrête brusquement . 

Je note ~ue les 18 et 21 octobr~ il ~~{ 1{ "voili e r u à 1a 0 
place. de "bateau u alors qu·e j 'ai. lu le texte de Jean A.rp le_ 1 7 :· 
octobre~ _Les dessins . qui 11iustrept ses textes et · ceux qui f igurent 
dans son cahi er de dessins sont très exprèssifs et représentent 
souvent des bateaux de guerre, des scènes de bombardement . . . Je re­
lève à ce propos , dans un ouvrage du Docteur Aubin .,. que ·· le bateau 
est considéré comme un symbole de 1 ' évasion 1 de la soli tide . ( cette 
solit~dële n'est-elle pas ê1aïrement exprimée dans le texte de Richard?) J .' y 
lis aussi que le bateau, s'il est cuirassé, peut être signe ·a I agres ­
sivité, d'angoisse ( Œ?t anxieux Richard l'était visiblement). Il parle égale­
ment de la mer, ( refuge du ballon, texte 7) et de son immensité :· " La 
m~r est immense". L ' eau est un symbole féminin et peut représenter 
la mère. Pour gaston bachelard, la barque est "l e berceau r edéco u­
vert"., Po·ur F. de Meredieu la présence d I eau dans les dessins (et 
pourquoi pas dans les text es) peut traduire · "une .'Volon t é de ré.g-:t_>es sion '~ 
et elle cite à ce sujet J. Servier : "ce désir inconscient - d'itre 0 

bercé par un e me1° tiède et de découvrir la paix des eaux intra-uté­
rines, un renouvea u de (ses) rives embryonnaires," 

Mon propo_s n'était pas de tenter d' interprêter les textes 
de Richard; je voulai s simplement dire que s ' il a été plus que d' 
a~tr~s, sensible à cè te~te d 'Arp, c'est peut-être parce qu' .il _por-

_tait quelqu~ chose en ·lui, qu'il a peut- être saisi dans le. messa~e 
·au. poète ce qu ' il exprimait déjà inconsciemment. Cet apport exté-. 
rie.ur f!U 1 é tait le t;exte d'Arp a é té un ·maillon dans sa chaîne, :.s '.y 
imbriquant parfaitemént et de· ce f a it il "l'a assimilé" (D'aill.E;J,u_rs 
il ne reprend pas l'expression "un profond silence" mai.s écrit: "dans un grand 

· ·silence ". ) 

Son texte, (sa poésie?) n ' est donc pas ·né du hasard; mais 
dû au fait que ~lusieurs éléments concouraient , à savoir : 

- sa situation affective 

- l~' posiibilité qu'il avait de l'exprimer 

sa sensibiliié, sa perméabilité à l'~x~ression .d'autrui 
(est-ce lié~ un profon-d désir p'entrer en communicati.on?) 

l'apport extérieur du texte d'auteur. 

Bien entendu.totit ceci n ' est qu'hypothèse. Mais peu impor­
.te. Richard s'est exprimé, son texte ~ ·b~aucoup plu à la classe _et 
·:1 1 a sûrement aidé, lui le timide, l'anxieux, à prendre une pla,pe 
•et à s'affirmer dans le groupe et cela est important. Par la suite. 
· il a souvent été fait appel à lui pour trouver un mot juste; tr.a­
duire une i:macJ~-,~\lni;:! impr,ession. ·-Le groupe lui_are.connu une yaleur. 

: -, 

:C - RÉPONSE DE .CHRISTIAN LERAY 

Anne-Marie MISLI~ 
Cours prêparatoir·e 
68490 OTTMARSHEIM 

J'ai été très intéres sé par: ta lettre, dans la mesure où -n.0tre Chantier 
:ne s'intéresse pas seulement aux tec.hniques de déblocage ou à la poésie mais ·se 
veut être une recherche sur la structûration du langage . 
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~ Si tu re li s le premi e r articl e paru dan s CH~NTIERS de juin 76 , tu ver-
ras que ta préoccupation d' étud~er comment 1 •expression de 1 •enfant peut être . 
enrichie par celle de 11 adulte tout en gardant sen originalitê propre, est 
aussi la nôtre. Si le premier dossier que nous venons de publier a pour sujet 
l 1 Expression poétique, celui - ci loin de clore les débats ne sera qu'un élément 
de notre recherche, susceptible comme les autres d'ouvrir le dialogue. 

Personnellement, je ne pense pas rien plus que le déblocage se limite 
à des jeux ou à des exercices mais au contraire se situe dans une Education 
globale permettant à 1 'enfant de s'épanouir dans le domaine quTTuTconvTent 
Ïe- mTeüx. Peut-être est-ce ce que tu entends par le terme "ailleurs"? ( 11Le dé­
blocage ce n'est pas dans Les jeux ni par Les jeux qu'il se fait - mais ail­
leurs"), 

Ainsi je pense à Yves qui s'est ép~rioui gr§ce à la peinture à la main 
qui s'est "débloqué" en faisant jai 11 ir de ses mains des volcans, puis en pei ­
gnant des chevaux. Je pense aussi à Michel que personne n'écoutait et qui a 
découvert son identité et s'est épanoui gr§ce à la correspondance scolaire~ .. 
D'autres aussi et c 1est le cas de Patrick M., se sont épanouis gr§ce à la poé­
sie qu'I ls n'ont découverte qu'après être passés, dans un premier temps, par 
une phase d'imitation. L'imitation n'est- el le pas inscrite dans tout processus 
éducatif? 

Di _re que tout enfant a droit à l 1expression poétique ne signifie ·pas 
que tous le~ enfants doivent s'exprimer nécessairement sous tofme de poésies; 
lis doivent seùlement en avoir la possibi I ité. Je ne pense pas que la •poésie 
"est en tra,in de devenir une mode. 11 Récemment, un article du Nouvel Observateur 
montrait que la majorité des parents et des enseignants se plaignaient de la 
pauvreté des textes d'enfants. Tu as la chance de traval 1-ler avec des petits 
chez qui 1 'expression 6$t encore spontanée, à condition toutefois que 1 'ensei­
gnant veui Ile bien s'intéresser à leur expression. C1est en effet dans ces clas­
ses de jeunes enfants que s'effectue la structuration du langage et nous ne 
pourrons mener une véritable recherche sur la structuration du langage que si 
des camarades enseignant comme toi dans ces classes acceptent de participer à 
nos travaux. 

Si chaque enfant avait à 1 ' école la possibi ~ité de s'épanouir dans le 
domaine qui lui convient le mieux, les exercices de déblocage n'auraient pas 
1 Jeu d'exister. Chacun sait que cette condition ne correspond pas à la réalité 
de la majorité des écoles d'aujourd'hui ! 

Christian LERAî, E.N.P. 
35100 RENNES 

11 1111 Il Il II Il Il Il II Il Il Il 11 11 11 Il 1111 Il 11 11 11 fi 1·1 11 11 11 11 ! 111 Il Il II Il II If 11 11 !! 11 11 11 Il 11 11 Il Il If Il Il Il If Il Il Il Il If Il Il Il Il Il Il 1111 Il Il Il fi Il If 1111 Il Il Il Il 
Il If 
Il If 
Il Il 
Il Il 

" Le Groupe Girondin E, M. a édité deux dossiern pédagogiques : " 
:: Il 
Il Il 

:: ~ VERS UNE ORGANISATION COOPER/HIVE DE LA CLASSE AU 2° DEGRE :: 
:: (prix: 5 F Franco) :: 
Il Il :: * UNE PISTE OUBLIEE L'EDUCATION PHONIQUE (phonétique, codage ••• J :: 
:: (prix: 10 F Franco) :: 
Il Il 

:: à commander à : GROUPE GIRONDIN DE L'ECOLE MODERNE :: 
:: Ecole Publique de MOMBRIER :: 
:: (joindre chèque 33710 B O u R G :: 
:: à la commande) ll 
" Il Il Il 
Il Il 
""'"' 1111 Il 1111IlIl1111111111 Il""" Il 111111111111IlIl111111111111IfIf111111 Il 1111 Il Il 11:111Il111111111111 Il' " """' Il Il 1111IlIlIl111111111111111111 Il 

" 
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---------------,· ------··-+--
FICHIER DE TRAVflIL COOPER/'..TI F P6da go gie FREINET 

! 

Chantier : 
VIE SOCIALE MOND E ----- TRAVAIL classement 

pe rs'ônnell 

'r'e\ \ \>L\J~ 

..16' A~~ e T' 
"S' e, -,CM,.e; tatkHf; 

'bu Tt:t~\i ~H~ •• • 

Il faut t I I NSCRIRE à 1 'ANPE de ton li.eu de rési dence dans 
les 28 jours après I 1 arri t d'activité ou la sortie del'~­
cole, et 11 POINTER11 régulièrement. 

AVANTAGES: 
1, SECURITE SOCIALE: jusqu 'à 17 ans tu es couvert par le 

régime de tes pa_rent s; ap rès tu as ton régime . 

2. INDEMNITES : 

21. AIDE PUBLIQUE 

- a prè s 3 rnois_ d'inscription : __ 

'k s i tu es ti tulaire d'un diplôme d'un centre de formation 
professionnelle (CAP); 

!'k ou d 1 un diplôme de sort ie d'un e école professionnelle de 
l'Etat; 

'i!'. si. t u es titulaire depuis moins d'un an d'une licence 
ou d ' un diplôme reconnu équivalent; 

* ou d'un diplôme de l 'ense ignement technologique . 

- après 6 mois d'inscription _:_ 

* si tu as effc~ctué un stage agréé ou conventionné de 
préformation ou de formati on professi onnelle; 

• ',, I 
/., • r 

Références personnel les ... _ ... ........ ~---·--·--··--·--·--··--······-.. ........ -- ·-· .. . .,.~---···· ..... _ .. .................... . 

Aut res fiches traitant de s uj ets approchés ....... ............... .. ... - .......................... .... , 
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·---------------i;..· ·-----

u . " 
CHAN TI ER VIE SOCIALE ce chantier coopératif a pour but de sensibiliser 

les enfants aux· 'problèmes économiques ·et .•·. sociaux 
de leur époque . Le travail .par fiches doit le plus souvent être complété · par 
une_ enquête sur le milieu de vie, afin que les enfants apprennent à ·se prendre 
en charge. 
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r 
*situ es titulaire depuis moins d'un an du bac ; 

* ou si tu as achevé le cycle complet de l'enseignement technologique. 

- immédiatement --------
*situ es reconnu SOUTIEN de FAMILLE et si tu as 25 ans au plus . 

22. ASSEDIC : qui s'AJOUTE à l'aide publique 

* après 6 mois d'inscription si tu es titulaire d'un diplôme reconnu 
par l'Etat de formation professionnelle ou technique. 

Montant des INDEMNITES par jour ( 1976) 

les 3 premiers mois après 3 mois 
de 16 à 
18 ans: 

18 à 25 ans 
ou soutien 
de familles: 

Assedic 

13,50 F 

22,54 F 

5,40 F 

12,40 F 

19,60 F 

Calcule le montant de l'aide perçue pour 1 mois 

- par un 

- par un 

- par un 

- par un 

1 

~-

jewie 

jeune 

Jeune 

jeune 

de 16 

de 16 

de 18 

de 18 

à 18 ans n'ayant pas droit à l 'assedic. 

à 18 ans ayant droit à l'assedic. 

à 25 ans n'ayant pas droit à l 'assedic. 

à 25 ans ayant droit à l 'assedic. 

J 
Quelques fichés ont 'déjà été .. :publiées dans "CHANTIERS"; .: d'' autres sont prêtes, 
'i:nâis ;- avant ·âe · ies ·• j;>ublier ,' nous aimerions savoir si de nombreux camarades sont 
'Intéressés'/ ' 

N·'hésitez pas , -écrivez à : Christian LERAY, ."Le bois des .Ourmes" · 
16, Allée du Danemark 
35100 RENNES 

... 

.. 



- 31 -

. F'ICHIER DE TRAVAIL COOPERATIF Pédagogie FREINET 

Chantier 
VIE SOCIALE MONDE DU TRAVAIL clâssemènt 

personnel 

x J'ai travaillé pendant 

~ Quelle sorte de travail? 

* Quelle était la durée de ta journée de travail? 
Précise les horaires ci-dessous·: 

Heure d'embauche 

Heure d'arrêt 

Matin Après-midi 

_________ __,_ _________ __._! 

* Quel &tait ton éalaire? 

(précise par jour, par heure, par semaine ou pour telle durée) 

* Avais-tu des avantages en nature? Lesquels ? (nourriture, 
logement, etc ... ) 

. . 

x Indique ce que tu penses des conditions dans lesquelles tu as 
travaillé : 

x Comment étaient les relations avec les autres 01wriers, avec 
le patron? 

* Peux-tu noter des différences avec la vie de la classe? 

; 

·-i 
À) 
)> 
< ;t-:, 
t--1 

ï 
ï 
m 
;"Q 

-0 
m 
z 
t::1 
)> 
z 
-1 

ï 
m 

" , (/) 

< ''M 

·"' () 

J> z 
() 
m 
(/) 

f\J·; de 
barutio ~ 

Références personnelles 

...,__A_u_t_r_e_s_f_i_c_h_e_s_t_r_a_i_t_a_n_t_d_e_s_u_J_· e_t_s_· _a_p_p_r_o __ c_h_é_s ____________ ,,__ __ ,.J/ 
Aux 1ect~urs . cet té' f:i.che te paraît-elle utile ? inutîle ? 

.proposes-tu des modifications, des compléments • 

Alors, fais part de tes réqc~ions à .. Christian LE.RAY, (adresse page pré.cédente) 
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1 -1 

* Qu'est-ce qui t'a poussé à travailler pendant les vacances? 

* Qu'as-tu fait de l 1 argent que tu ,1::i gagné? 

* En dehors de l'argent, que t'a apporté le travail pendant les vacances? 

0000000000 

LES CONDITIONS D'EMPLOI DES ADOLESCENTS PENDANT LES VACANCES 

cf Fiche documentation. 

Ces fiches adoptent le format des fiches du Fichier Scolaire Coopératif (FTC) 
de l'ICEM-CEL; plus de 600 fiches ont déjà parues dans ce FTC. Les connaissez­
vous? 

vous pouvez demander des renseignements à: C.E.L. Boîte Postale 282 
06403 CANNES cedex 
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FlCHIER DE TRAVAIL COOPERATIF Pédagogie Freinet 

MONDE DU TRAVAIL F,T.C. 
VIE SOCIALE 

Quelle doit lètre le. durée de repos du jeune travailleur ? 

Quel doit être son temps de travail maximum? 

Quel âoit être son salaire? 

De quel pourcentage peut-on _réduire le salaire ? 

Calcule le salaire ainsi réduit. 

... / : 

Qùèiles formalités doit remplir le chef d'entreprise pour 

pouvoir employer des mineurs de moins de 16 ans ? 

. -;:: Qui accorde l'autorisation ? 

Documentation: BT 2 - N° 65 

Textes : 

Journal Officiel du 19 juin 1973 

Classement 
1 personnel 

.. 
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0 

D 
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tëJ 
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t-------------~-=....,..-------------------1~ 

'· ' 

... 

Références personnelles: ~ 

Autres fiches traitant de suJets approchés: ci' V 
.__ _____________ ..,_...,·---------------------1-:J----f' 

Pour la publication de ces fiches VIB SOCIALE, 2 solutions s'offrent à nous: 

1/ la publication de 1 ou 2 fiches, chaque rrois, dans CF.ANTIERS 

2/ la publication d 1un PÙni-dossier regroupant 20 à 30 fiches 

Quelle solution préféreriez-vous? Faites en part à Christian LERAY 
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MÉTIERS A TISSER 

Jean-Claude SAPORITO nous communique une référence au 
sujet des métiers à tisser: 

consacré à 

N° SPECIAL DE "JEUNES ANN@ëS 11 

(Hors séri e - Avri l 76 - 25 FJ 

11 P.tiemùuio J.ie.CJLW du WMtge - c.on6btuc.;üon de mWeM - Tebitu.tie 
avec. de!.i planteJ.i dv.i p.tiaiJueJ.i • 

Un tas de photos expliquant pas à pas plusieurs modèles de métiers à fabriquer. 
A commander: Jeunes Années - 66 Chaussée d'Antin - Paris 9° " 

NOTRE REVUE "CHANTIERS" - APPEL A PARTICIPATION DE NOS LECTEURS 

Nous allons, pendant les grandes vacances préparer l'édition 1977- 78 
de notre revue ... contenu et illustration ••• Pensez à nous et à Chantiers, aidez­
nous en envoyant, dès maintenant~ 

• :tout c.e qu.e vou.J.i .tie:t!Louvvie.z, ioM de voJ.i 11.ange.me.nu de Mn d' a.nnêe. 
deJ.iJ.iinJ.i, pho:toJ.i, a,f_bumJ.i .tié.~é!.i en ûaMe., jou.tinau.x -6c.oiai1teJ.i, 
bandu deJ.iJ.iiné.u, etc. •. . 

n'hé!.iâez pa!.i à ajoutVL vOJ.i c.ommenta,<-11.eJ.i, deJ.i c.ompte. 11.e.ndu.J.i d'e.x­
pé.Jue.nc.eJ.i, du obJ.ivivation6, de quo,L a,wnentVL .la 11.UbJuque. pëlürra."7 
ne.nte II Ei'JTR ' A IVE PRA TIQUE, etc., e:tc. . . . 

Marie- Rose MICHAUX, 1, rue de Bretagne, 93000 BOBIGNY Merci d'avanc:e 

STAGES D1 ÉTÉ ICEM - PÉDAGOGIE FREINET 
Ils seront nombreux, nous vous en 

signalons : quelques uns 

STAGE REGIONAL DE L'EST Centre de Vacances Les Genévriers - Plaine(Bas- Rhin) 
4 au 9 septembre. 

s'adresser à Liliane Bucchi - 17, rue Pasteur - 67370 ITTENHEIM 

STAGE REGIONAL DU SUD-OUEST : Lectoure (Gers) du 29 août au 3 septembre. 

s'adresser à Pierre Dupouy - 20, Avenue des Pyrénées - 32190 VIC-FEZENSAC 

STAGE REGIONAL DU CENTRE : Allègre (Haute- Loire)·' du ... au ... 

s'adresser à Maggy Coutoulier - Ecole de Sembadel.:.Gare . --43160 LA CHAISE-DIEU 

STAGE REGIONAL DU VAL DE LOIRE-SUD __ :Limoges· (Haut~enne) du ... au •.. 

s'adresser à Michelle Fradin - Ecole de Filles - . Clazay - 79300 BRESSUIRE 

STAGE DEPARTEMENTAL DU VÂR ;· · du 2 au 6 septembre à ••••• ? 

s'adresser à MicheÎ .Ribis · - La Cardeline - .83230 BORMES- LES-MIMOSAS · 

Vous pouvez obtenir liste et dates en écrivant à ICEM BP 251, 06406 CANNES·- Cedex 

(; 



.. 

LARZAC UNIVERSIT~ POPUL IRE 
PÉDAGOGIE FREINET 
pré w-e. et w.e du 9 et 10 juillet 
sur le "plateau" à MontrBdon. 

A la suite des cont acts que nous avons pu avoir 

- Un groupe de parents du Larzac seraient inté r essés pa r une information aur la 
Pédagogie Freinet. A la lumi ère de l e ur lutte ils souhaiteraient une é cole 
coopérative et ouverte pour leurs enfants. Ce groupe de parents pourrait se 
cristallise r aut our de l'avant "Projet d 'Education Populaire" proposé par 
l'I.C.E.M . 

- Oe-s étudiants représentant diffé rentes universités à la suite de leur lutte 
contre la "réforme Haby" ont ét é amenés à reconsidérer l ' approche de leur 
travail et souhaiteraient avoir uh é change sur la Pé dagogie Frei~et. 

- Ul térieuremerit, il serait sans doute possible avec l'aide de "Larzac Uni_ve·rsi té" 
de susciter un ''collectif éducation populaire" des organisations de la région. 

- D'un autre côté , sans dout e serait-il int6ressant de favoriser un échange entre 
les stages de "Larz~c ~niver~ité"~ ~t -ies commissions de l'I.~.E.~.(hi~toire en 
question, économi~ i égionale, poésie, psychrilogie-~ég~~gation, écologie, ré­
pression) . 

,A _f i As9:emblée gé nérale de "Larzac Université Populaire" cette question a été 
formuiée : 

"' 'A côté _des stages, "Larz ac Université" devrait-eil e orga·ntser d'autres activi­
tés à l' int,e'ntion des gens de la r égion, des échanges plus politiques, des ques­
tions générales comme l'éducation, l' é cologie, la justice; è-tc • • . ? Et aussi l'ex­
périence d'aut res mouvements de lutte. Cette information me illeure permettrait-' , 
elle de mieux mener la lutte?" 

Chacun dêns sès possibilit és et selo~ s~ disponibilité, nous est-il ~ossible 
de proposer diffé rentes pistes d' é changes et une animàtiàn de cette rencontre? 
(atelier, expo, audio, information). 

Pouvez-:-vous me faire part de .vos. réact:i,_ons, r éfle xions et confirmer 
positions d'animation dans le mois? 

, pro-

En attendant je peux me tenir à votre disposition pour f aire circuler l'in­
formation. 

Jean- Cl aude PEINGNEZ - C.E.G. de PARSAC - 23140 JARNAGES 

Dispositions prijttques de la rencontre : 

- El le se déroulera en ·plein air (camping, ~utonomie de nourriture et de ,boisson). 

- Le pl~teau se charger~ de 1 'accuei 1: bulletin d'information tenant lieu d 1 ins-
cripï:io_n_-sur place, 'él)i_cèrie de dépannage, salles ·tentes de fravai i, diffusion 
de 1 'i~1ormation: · ·· 



- La répa rt i t ion se f e r a s ur dema nde et à 1 'i ni t iative des gro upes qui se fo rme­
ront se lon le ur apport ( ri en ne se ra inut il e) . En souh aita nt que cett e rencon­
tre débouche s ur ê!es éch·a'nges uhér ieurs. Un buLlet i n pou rra it en rés ul te r . 

oüo 

Les forum abo rde ront ce r~a i neme nt les t hèmes sui vants : 

- Que souh a ite ra ient les enfants (avec les e nfa nts s i pos$ ib le ) 

-........_Ce qu 1 att endent I es pare nts de 1 1 éco I e 

L'ense ignant face à 1 ' in stituti on 

L'éco le pour qui , pour quo i ? 

- Pédagog ie Fre inet 

Rendez- vous don c à la ma ison de " La r zac Uni vers ité" Mont redon. 

Nationa le 9 à partir de Mill au, à ga uche au re plat du plateau, 
direct ion La Blaqui è re, au c roi sement t out dro it jusqu 'au 
bout - la f in de la route n' es t pas goudronnée. 

Ré union de pré pa ration le lundi 30 ma i de Pe ntecôte à 9 h à Montredon . 

XX . QU ' EST~CE QU E ~LARZAC U~IVERSI TÉ POPULAI RE 0 ? 

Cette association (loi 1901) es t à l a fois un moyen de lutt e contre l ' extension 
du camp , et une tentative originale de r edonne r vie à une r égion vouée à la déser­
tification par la politi que du pouvoir en p lace . Ainsi, nous voulons promouvoir 
des .rencontres entr e pays ans , om:riers, employés, techniciens , universitaires .•• 
à l'air libre , sur le Larzac lib~e . Pour nous l e savoir n ' est pas une affaire de 
spécia~istes; nous avons à nous enseigne r les uns les autres , e t la parole doit 
sortir de l ' univers clos des salles de cours où l ' on pense pour nous . 

Pour mener à bien une telle entreprise, il nous f aut une implantation sur la 
terre même du Lar zac. Aussi nous avons a cquis une maison e t un terr ain au lieu­
dit MONTREDON, verrou stratégique contr e l'armée. 

Nous avons besoin de la solidarité a ctive de tous ceux que cette activité r é­
solument militante intéresse; nous vous proposons donc d ' adhérer à l'association 
et de participer à la souscription nationale que nous lançons pour parvenir à 
nos buts. 

Nous garderons le Lar zac 

et redonnerons v i e ~ Mill au et à s a r ég ion . 

Cotisation : 20 Fou 50 F et plus 

Souscription : 200 F - individuelle ou collective 

Secr é tariat : 1.1e CLAVEL - 4~ rue droite - 12100 MILLAU 

GARDAREM LO LARZA.C .,. ·VOLEM VIURE AL PAYS 
=---------------===-~=========~------=================== 
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CHAN1fERS 
DANS L'ENSEIGNEMENT SPÉCIAL, 

.1'. ./1 ,~ t ùn.lités, Synthèses axées sur un 
V·.ème, Documents , Mini-Dossi ers ... 
servis tout au long de l'année à 
tous les abonnés. 

ABONNEMENT A "CHANTIERS" e n 1976-77 
- Découpez le bu l letin ci-c o ntre; 

- N'oubliez pas de noter votre code postal 

- Tous les abonnements partent du 15 / 09; 
l es perso nn es s'abonnant en cours d 'année 
reçoive nt les numéros dêjà parus depuis 
la re ntrée scolaire. 

Les réabo nnements se font par tacite re ­
conduction, sauf avis contraire des an­
ciens abonné~ afin d'éviter toute inter­
rur:-~.ion. 

- Utilisez touj ours le bu lletin d'abonne­
ment ci - contre, joint è c haque numéro . 

. ............. _ .... , .. -.. --,··-·· ··- ,,.,,._, .. ,.. .......... -.... :,,,.. 

FICHE 
AB0NNEMENT 0 

REABONNEMENT 0 

' . .... a servir a: 

Mlle Q : o, . ., ____ ,_,,.,,,_ .. ,, .. ... .,_., ,_,,.,,, .. ...... .,.,_ ,_,,,,,,., ,.,_,, , __ , . ...... ,M 
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total : ... ........ .... F' 
.chèque baricaire0

} d au nom e: 
.chèque posta.1° A.E.M.T.E.G 

(3 vol ets) -

.,, 
verses par 

Expédiez ce bulletin et vot re chèque à 

Mê.moire? 0 

Bernar d MISLIN i 
r 14 , rue du Rhin i 
t_68490 . .. OTTMARSHEIMj 

0 Rayez ... les .. mentions _ inuti tes 
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"Suffi t d'une bougie 
Pour ~cla_i re r , le. mor)dE;? 
Autour du~ug1 ta vii · 
Fait sourdement sa ronde 11 

tsuperv1e11eJ 

-, ' ' . 

pour créer : .. 
des bougies 

: 1 . 

11

Manquer à la rêverie devant le feu, c 1 est pérdre 
l'usage vraiment humain et premier du feu. 11 

Bachelard 

. · ., 



PLAN DE LA FICHE DOCUMENTAIRE 

100. OBJECTIFS 

200. FOURNITURES NECESSAIRES 
210. 1 e maté ri au de la bougie 
220. la mèche 
230. 1 es col orants 
240. les moules 

300. LA REALISATION 
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310. la mise en plaçe de la mèche 
320. la fonte de la cire 

400. 

330. l'adjonction de colorants 
340. le coulage de la cire 
350. le démoulage 

VARIANTES 
410. décors relief 
420. décors avec des éléments 
430. fruits-bougies 
440. peinture sur bougie 

500. MISE EN VALEUR 

600. RHIARQUES DIVERSES 

végétaux 



100 OBJECTIFS 

Sauf circonstances particulières et exceptionnelles l a bougie n'ast plu s 
d'un usage utilitaire depuis de nombreuses années. 
Pourtant dans chaque droguerie, dans chaque "grande surface", .. on trou ve 
un rayon "bougie " bien garni et varié · même si ce qui est proposé n' est pas 
toujours de bon goût, 
Si la bougie contin ue à se ven dre e t même se vend de plus en pl us c'est peu t­
être parce que dans nos conditions de vie modernes il n'y a plus d'autre 
possibilit$ d'avoir la présence du feu dans nos foyers. 

Mais en plus du plaisir de l'ambiance émotionnellement riche creee par la 
flamme ou le plaisir d ' avoir un e bougie décorative, peut s'ajouter celui 
de l'avoir r éalisée soi-même et même d'avoir créé un e bou gie originale. 

En effet, quand on "fait de la bo ugie" on peut très largement dépasser le 
stade de "l a cire qu 'on coule da ns un moule" ·pour accéder à celui de la cré­
ati9r _ personnelle è travers toute une série de techniques dont la présente 
fiche en donne quelques-unes mais dont il est possible d'en trouver bien d' 
autres avec un peu d'imag~nation et de goû~. 

"Sur les quelques cinquante bougies que nous avons réalisées cette année dans 
ma classe, il n'en est pas de ux semblàb les." (François) 

200 FOURNITURES NECESSAIRES 

210. le matériau dë fa bougie ( 11 la cire") 

211.la solution l a moins chère consiste é videmment à récupérer des r es­
tes de bougies (Bougies, cierges, ••• ) mais il faut savoi~ que si 
elles sont teintées on risque d'obtenir, du fait du mélange des cou ·­
leurs, une cire grisâtre de peu d'intérêt. 

112 .. le plus souvent on utilise un mélange de paraffine et de stéarine 
la stéarine 
est très dure; c'est elle qui assure la solidité de la bougie. Elle 
coûte plus du double de l a paraffine. 
la paraffine 
ne peut être utilisée seule car elle fond très vite: là bougie "cou­
lerait"·. 
Le mélange théorique idéal est de un quart de stéarine pour trois 
quarts de paraffine 
mais on peut obtenir des bougies de qualité satisfaisante en mettant 
moins de stéarine (de façon . à abaisser le prix de revient). 

nota: il e xiste dans le commerce du "mélange à bougie" prêt à l'em­
ploi mais ce mélange se vend pr~sque au prix de la stéarine purel 

213."personnellement je n'utilise que la paraffine pure. Elle fond effec­
tivement plus vite que mélangée à de la stéarine mais ce n'est pas 
catastrophique et puis quoi, une bougie est faite pour être usée! 
Je préfère de loin l'aspect d'une bougie faite uniquement avec de l o 
paraffine: on obtient des teintes "pastel" d'un effet de transpare;-, · 
ce très joli a lors qu'additionnée de stéarine les couleurs sont be ~u­
coup plus opaques." (Mylè ne) 

214.une technique particulière utilise des feuilles de cire d'abeille 
alvéo l ées. 

220. 1 a mèche 

il faut de la mèche en coton pour bougie 
remarque : si la mèche est trop fin e par rapport au diamètre ds ~G bo utiu 

... / ... 
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elle risque d ' être "noyée " par la s uite. 

230.les colorants 
on peut utili se r: 
231.des colorants spéci aux qui sont en vente dans l es magasins spécialisés 

en articles pour travaux artistiques 

232.des crai es grasses ou des craies à l a cire 
penser à récupérer l es fragments de crai es grasses cass ées ou les 
bouts inutilisables pour l e coloriage parce que trop petits, 

233.de la go uache en poudre (genre So lu color ) 

240. les moules 
n'importe quel récipient creu x peut en fai r e office 
241,utilisation de volumes de récupé ration 

-errba llages alimentaires 
pots de yaourt, de crème, de petits-s ui sses, de boites à lait, • •• 

-tubes en carton 
rouleau papier hy giénique, papier alu, etc . •. 

-bouteilles plastiques 
on peut utiliser le goulot et le fond 

-b oites de conserve , de sirop, les petits bidons 
- ou même ... les bari l s de poudre à l essive (pour les gros modè les!) 
-récipients en poly- é thylène 

remarque: 
"pour obtenir des bougies de qualité nous n'utilisons guère les moules 
en carton ca r ces moules présentent des inconvénients: bougies r·u­
gueuses, formes peu variées, so uve nt un seul usage, ,,," (Franç~is) 

242.fabrication de mou l es 

si on tient à des formes ou à des di me nsions particuliè res 
on utili se du papier ge nre "papier à dess in" et on fabrique des cylin­
dres, des parallé l épipèdes, des cônes , des trèfles, et bien d'aut~es 
for mes à imaginer ... il s uffit ensuite de coller cette forme sur un 
fond qui peut êt r e du papier de même qualité. 
une colle cellulosiq ue, type Uhu, Scotch,etc.,.convient très bien p~UP 

ce collage , 
pour être certain que l a cire ne s' é coule pas, on peut bo~der le bas 
du moule avec de la pâte à modeler: c'es t très efficace. 

\~ 

cylindre ·-j~.. ,...1 ruban de pâte à modeler 

(fl J?· 
· (1 {([('(__~ • "·~ ... -... fond 

at t ention: 
il faut éviter de couler l a cire trop chaude qui risqoerait alors de 
faire fondre l a co lle; pour éviter ce risque on peut couler une premiè­
re couche que l'on laissera r efroidir et durcir; elle empêchera une 
"fuite" éventuelle. 

243,moules spéci a ux du commerce 
pour un prix abordab l e on peut trouver des moules de toutes sortes: 
cylindres, paru ll é l é pipèdes, oeufs, boules, ... de différentes tailles. 

244 .moules en caoutchouc souple 
ces moules ont l'avantage de reproduire des reliefs. On peut utiliser 
tous les moules vendus pour couler des objets en plâtre mais éga lement 
des gants caoutchoucs, etc... , ,, /,,, 

.. 
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"nous avons r é alis é des nain s de 60 centimètres de hauteur, 
pesan t de 2 à 3 kg, d 'un très be l effe t mai s s urtout d'une 
réalisation passionnante •••• u(François) : 

-;---. -... ~ .. 
t.'··:, 

f 

l -----· 

(1) moule e n caoutchouc maintenu 
en perr.ianence 

(2 ) mèche également maintenue 

(3 ) eau froid e 

( 4 ) cire 

il faut coulir la cire par couches successives pour éviter ·1a défor­
mation du moule sous un poids excessif. Pour accélérer la prise du 
mélange ont peut introduire de la paraffine non fondue dans le moule. 
Une fois démoulé il fau t dé corer ( voir plus loin). 

245.on peut aussi utilise r de petits r é cipients où la bougie restera à 
demeure : verre, mini-caquelon, etc .•. 
( on peut créer de tels petits r é cipi ents s i on a :1a possibi Üt'é -de 
cuire la terre de faience) 

246.sans oublier l a coquille d'oeuf . ... 

au moment de 
placer la mè che 
penser .. , 

247,le démoulage 

,-~ 

.. 
qu'une fois 
la cire 
durcie 

. . . 
le "bas" 

1-(~ 
\ 

' deviendra 
le 
"haut" 

-les moules en papier ou en carton se dé chirent très facilement ce 
qui supprime la diffi cult é du démoulage 

-mais si on utilise d'autres types de moules on peut enduire les pa­
rois d'huile de table, _ ou de savon noir, ou de cire liquide aux si­
licones,,ou garnir d'une feuille de ~olypropylène, pour faciliter 
1a déMnulage, 

300 LA REALIS ATION 

310.mise en place de la mêche : ,•· 1 ~ ': -.~ . 

311.si le moule est en mati è re plas tique ou en carton ou en métal 
· a/percer un petit trous au fond, y passer la mèche et faire.un noeud 

à l'extérieur. 
à la place du noeud la -mè che peut être maintenue par du ruban adhé­
sif ou une petite boule de pâte à modeler (mais daris ·ce cas, en rai­
son de la surépaisseur créée par ·la pâte.il faut poser la forme sur 
un support creux, un verre par e xemple ou un couverclg, si on veut 
~u'elle re~6se à l'horizontale) · · 

b/tendre la mè che correct ement: l'attacher à une aiguille à tricoter, 
à ·une petite tige métallique, à une règ le, à une baguette, •.. qui re­
posera, horizontalement, sur le dessus du moul e . 

. .. / ... 
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pour les moules pas trop larges, l'idéa l est de pincer la mè che dans 
une pince à linge (seules les pinces en bois conviennent) ce qui évi ­
te d'avoir à faire un noeud et permet une bonne tension de la mèche. 

312,lorsque le matériau du moule ne permet pas d'y percer un trou au fond : 
-tremper la mèche dans de la cire fondue, laisser refroidir et durcir 
-suspe ndre ensuite la mèche comme en 311.b/ ci-dessus 
évidemment, dans ce cas, ils est beaucoup plus délicat de centrer cor­
rectement la mèche. 

320.fonte de la cire 
il y a deux procédés selon la source de chaleur dort on peut disposer: 
chauffage à plaque ou chauffage à flamme nue. 

321.poser le récipient, vieille casserole ou boîte en fer blanc (boîte 
de conserve) sur une plaque chauffante électrique et laisser fondre à 
allu~e modérée (doux) 

322,on ne dispose que d'un chauffage à flamme nue: dans ce cas mettre le 
récipient contenant le mélange à fondre dans un bain-marie 
(une boite de conserve, de toute façon, ne peut aller directement sur 
un brûleur à gaz dont la flamme ferait fondre l'étain qui assemble la 
balte) · 

sécuritê d•abord 
les corps gras qui composent les bougies sont inflarrmables! 
éviter le contact direct ou la proximité d'une flamme avec de la cire (stéa­
rine, paraffine) en~fusion. 
et le dange~ augmente avec l'augmentation de la température du mé lange en 
fusion! 

avec un camping- gaz les risques sont trop imi:rtants dans une salle de classe 
car au danger de la flamme ou\>Brte s'ajoute celui dû au manque de stabilité 
du ~écipient sur le brûleur et du brûleur lui-même. 

veiller à la stablité des récipients contenant de la cire en fusion et pré ­
voir ce qu'il faut pour déplacer et verser la cire sans risqoes de brûlures . 
aux mains, 

faire comprendre aux enfants les règles de sécurité à respecter et prévoir 
avec eux comment intervenir en cas de difficulté. 
cela aussi fait partie de l'apprentissage d'une technique. 

323,faire chauffer doucement jusqu'à fusion complète 
retirer à l'aide d'un bâtonnet les vieux bouts de mèches qui flottent 
dans le liquide (dans le cas de récupération de la cire de restes de 
bougies ou cierges). 

330.1'adjonction de colorants 
331,ajouter les colorants en petite quantité , et progressivement. Utili­

ser un récipient différent pour chaque couleur. 

332,si on colore a~ec des restes de craies grasses, pastels à huile,etc 
râper la craie ou le crayon pastel et ajo utèr la poudre obtenue au mo­
ment de la fusion de la cire 

333.pour régulariser le mélange il est nécessaire de le remuer avec une 
spatule, 

r • • • / • • • • 
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très bel 

... 9 .,. 

couleur nettement séparées 
e t l aisser refroidir jusqu'au durcisse -

euser en son centre:plus 
e trou qui se ·Breuse au 

refroidie, fai­
ce que le 

on déchire le 

très chaude, le 
guette horizon -

utilisées pour la li­
enfants non habitués 

avec un "alu repoussé"spéciale-

les creux ca ~ui a pour 
reliefs. 

.. . ! ... 
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415.sur un e bougi e terminée fixer des é l éments en cire form$s de la fa­
ç on suivante: 
-cou l er de l a cire sur une fe uille de mati è re plastique 
- la former lorsqu' e ll e commence à se figer 
-puis coller les formes s ur la bougie avec de la cire liquide 
technique assez difficile. 

420.dêcor avec des éléments végétaux 
421.il faut des feuill es et des fleurs séchés, si possible des éléments 

de petites dimension s . 
procéder ainsi: 
-faire fondre un peu de paraffine 
-coucher la bougie 
-déposer les éléments végétaux désirés et,avec un pinceau, passer une 
très légère couche de paraffine 

- lorsque cette couche est durcie et les é l éments bien fixés, rouler 
la bougie pou r continuer la décoration tout autour 

-il est souhaitable de tremper ensuite toute la bougie dans la paraf­
fine en la tenant par la mèche. 

430;fruits~boagies 
431,-couper des oranges, des pamp l emousses, ... par leur milieu, les évider 

de leur pulpe. les écorces serviront de r é ceptacle à la cire. 
--compter 10 cm de mèche pour chaque demi fruit; replier la mèche sur 

un ou deux centimètres au fond de l' écorce, verser un peu de cire 
pour la maintenir; lai sse r durcir. 

-continuer à vers er la cire liquide en maintenant la mèche verticale 
jusqu'à remplissage de l' é corce 

-couper la mèche à 2 cm au -des sus de la cire. 

432.avec de grosses coquilles de noix 
même procédé que ci-dessus 
présenter ces demi-coquilles-bougi es flottant à la surface de l'eau 
dans un compotier 

433.on peut faire une bougie à partir d'une pomme évidée en son milieu 

440.peinture sur bougie 
il est possible de peindre des bougies , blanches ou teintées dans la masse, 
de plusieurs manières: 

441.avec des vernis spéciaux qui ont l'inconvéni ent d'être coûteux 

442.avec un mélange "fixatif à fusain+ colorant gras" 
cette solution é conomique présente en outre l'avantage de laisser à 
l'enfant le choi x de l a couleur tout en donnant des colorations frès 
vives et brillantes 

443.avec de la gouache type "colore lief" (commercialis é par Scolavox)qui 
est un mé lange de peinture et de colle, qui tient sur toute surface, 
donne un aspect brillant et permet de ré a liser des dessins en relief, 

444,avec de la gouache ordinaire. Mais oui! pour que cette gouache accro­
che sur la cire il suffit de passer r égulièrement le pinceau mouillé 
sur de la savonnette avant de peindre, 
Cette solution est très économique mais donne des r ésultats mats. 

445.effet "carte à gr a tte r" 
on peut gratter une bougie peinte uniformément 
effet intéressant surtout si la bougie est colorée dans la masse. 

450.bougies odorantes 
les parfums à bougie sont chers e t les essais dé cevants: en effet la 
bougie est parfumée mais en brOlant elle ~e dégage aucun parfum. 
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Il est possible que l' échec provienne de l a difficulté de mélanger 
le parfum à l a cire f 'ondue à la température adé qu ate pour ne pas vo­
latilise r i mméd i atement l'esse nce parf uma nte. 

460.guelgues fantaisies 
461.tenir une mèche verticalement dans une cuvette d'eau, ve rser la cire 

dans l' eau (veille r à en verser autour de l a mèche!). La cire se soli­
difiera imméd iatement en formes bi zarres et impré visibles 

462,une bougie à alvéole 
dans un mo ule, après avoir fixé un e mèche, mettre de petits glaçons, 
vers e r l a par aff ine et l aisser refroidir. 

463,un point coloré dans la bougie! 
-découper da ns le moule (moule en carton) un rond d'un diamètre éga l 
~ celui d'un bouchon en matière plastique 

-insérer le bouch on dans ce trou aprè s l'avoir bien huilé 
-mettre de l a p8te à mode l e r tout a utour (à l ' extérieur du moule bien 
sûr) de façon à é vi te r les fuites é ventuelles 

-couler la bougi e comme d ' habitude 
-lorsque la bougie est durcie, r et irer l e b~uchon et remplir le trou 
ainsi mé nagé ave c de la cire d'une couleur contrastante, 

464,bougies coulées dans des cornets en feuille di matière plastique. 
-mettre une mèche dans un cornet et couler l a cire 
-lorsque la cire commence à se figer, modeler selon inspiration 
-après refroidissement complet, dé mouler 

(on a parfois quelques difficultés pour enlever l e plastique du cor­
net) 

465.des bougi e s coulées dans du sable 
-creuser un trou dans du sable fin et propre 
-placer une mèche 
-couler de la r.i re très chaude 
-lorsque la cire est bien dure dégager la bougie en prenant soin de 
laisser le sab le qui s'est agg lomé r é autour 

la r éus site est un pe u délicate mai s le résultat est plaisant. 

466.on peut r éa liser dos bougies en modelant de la cire autour d ' une mèche 
mais il faut une grande dextérité (il existe dans le commerce de la 
cire à modeler qui est d'un emploi t r è s facile mais elle est très chè­
re) 

467.remplir une bassine d'eau chaude, y verser de la cire liquide: on peut 
ainsi obtenir des fe uilles de cire 

46 8 .chez les fournisseurs d'apiculteurs on peut trouver des feuilles de 
cire d ' ab eilles a lvéo l ée s qui permettent de réaliser des bougies très 
délicates et qui parfument l ' air en brûlant 
-tremper une mèche dans de l a cire liquide et laisser durcir 
--réchauffer la feuille de cire a lvéolée jusqu'à ce qu'elle soit mal-

l éable puis l' e nrouler autour dE la mèche 
on peut i maginer des vari antes en coupant l es feuilles en triangles, 
en rajoutant des bandes de 2cm etc •.. 

500 MISE EN VALEUR 

la beauté, l°' origina lité , l a fines se d'une bougie:en sont r é ellement mises en 
valeur que· si l e boùgeoir est en harmonie. 
là encore il est possi b le de créer une vari été infini e de bougeoirs dans les 
matériaux les plus divers: bois , fer ou autres métaux, céramique, etc .. , 
fantaisie ou sobriété, toutes les directions sont ouvertes et permises ; ... 

. . . / ... 



600 REMARQUES DIVERSES 

610.utilisation de petits restes de bou gies co lorées 

On peut utiliser les petits restes de bougies colorées (par e xemple pro­
venant de larbre de noël) ou des restes divers de cire colorée en· coulant 
un e bougie qui ne sera pas démoulée: faire fondre tous- ces restes dans 
une cassero le et verser le mélange (qui n'aura pas une belle couleur)dans 
un joli r écipient verre coloré , un petit caquelon , une forme réalisée en 
terre à cuire , e tc .. . 

620,pour enlever l es tâches de cire sur un vê tement 

mettre sous et sur la partie tâchée un buvard en double ou triple épais­
seur et passer avec un fer à repasser chaud: la cire fond sous l ' action 
de la ch a leur du fer et est absorbée par le buvard, 
Il subsiste pourtant une auréole grasse qu'on enlève facilement à l'es­
s ence ou au détache-tout. 

à des bougies cylindriques ou coniques un aspect brillant et 
"à facettes multiples", passer avec un couteau sur la surface de la bougie 
comme lorsqu'on veut enlever l'écorce d'une branche. 

640.pour lisser une bougie: 
avec un vieux fer à repasser (un fer du type de ceu x qu ' on mettait à chauf­
fer sur la plaque de l a cuisinière) it repasser sur la surface de la bou­
gie; on obtient ainsi un bel aspect ·lisse mais attention il y a des gout­
tes de paraffine qui tombent sur le plan de travail (penser donc à proté-
ger avec des journaux) 

650.si un e bougie a des bavures 
on peut aussi tremper la bougie dans de l'eau bouillante: elle en ressort 
avec un aspect granuleux (un pe u comme une peau d ' orange) 

660.si une bougie n ' est pas bien lisse on peut la tremper dans de la paraf­
fine chaude mais attention seule une couche suffisamment mince reste 

· transparente. 

e nvoyées par 
-Michelle Hertzog 
-François Vetter 
-Mylène Thomann 
-Marie-Odile Schoch 

illustrations de Roland Balmont 
synthèse Lucien Buessler 

d !) 

"Le respect du feu est un respect enseigné; ce n'est pas un respect 
naturel ••• Les interdictions sociales sont les premières. '!:.'expéFience na­
turel le ne vient qu'en second lieu pour apporter une preuve matériel Ze 
inopinée donc trop obscure pour fonder wie conscience objective, la brûlu­
re, c 'est-à-dire l'inhibition naturelle., en confirmant ..les -interdictions 
sociales ne fait que donner, aux yeux de l'enfant, plus de valeur à l ' in­
telligence paternelle. 

Gaston Bachelard in La Psychanalyse du Feu 
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Suppl éme nt au n° 10 de Mai 197 7 CHANTIE RS dan s l' Enseignement Spécial 

A P P E L A N O S L E C T E U R S 

POUR L' AMELIORATION DE NOS MOYENS D'EDITION 

s· 0 US CRI PT I·O N ·· · · ·E·X CEP T ·ION N E· L L·E 

CHANTIERS eo.t ,lmpJUmé davi6 .6 a plU6 911.ande. pall.Üe. gll.â.c.e. au .:t.11.avaJ...i bénévole. 

de. q ue..iq ueo c.amMa.deo de. ,e_ ' A • E. M. T. E. S • 

Ceo c.arna11.adeo on:t év,lde.mme.n.t beoo,ln d' ou.til.6 e..t d' appall.e.U-6 de. dup.Uc.a.:t,é,on 

à la. meoUll.e. deo e.uge.nc.eo .te.c.hn,lqueo poUll. une. bonne. p11.é..6e.n.tatlon de. ta 11.e.vue.. 

Leo pageo de. c.ouve.'1..:t.Ull.e.J.:>, leo pageo "pho.to.6", nomb11.e._ de pageo 11 e.xp11.eo.6{on" _ .. . 

.6on.t t,lnéeo jU6que. mab1;te.nan.t .6Ull. une. o66.6e..t de. bUll.e.au, ac.he..tê.e. d' oc.c.al.l{on il .lf a. 
. . . 

5 an.6 . Ce.:tte. mac.h,lne. a maln.te.nan.t 10 avi6 , e.Ue. eo.t all.!Uvée. "à bou,t. de. .6 ou0 Me.". ·son 

11.e.mp.iac.e.me.n.t e,~.t néc.eo.6abc.e. .6,t VOU,~ voulez que. noU6 ga11.cüon.6 à CHANTIERS .6a p11.é..6e.n--.. ... . 

.ta.t,lon e..t .6on ".6.tyle.". 

PoUll. VOU6 aide.Il. à c.ompall.e.11., ,lmag,lne.z c.e. que. VOU6 oe.JU.e.z d'une. voUUll.e. ayant 

cüx an.6 e..t 200 000 lul.omètJteo • •• Le plUX d' ac.ha;t d'une. ooo.6e..t eo.t., hUal.l, aU6,6,t · 

c.o mpMa.bte. à c.e..iu,l d' une voUUll.e. . V' où. J!.. ' appe..i que. no U6 vo U6 adll.eo.6 o n.6 au j o Ull.d 'hc.û ." • • 

NoU.6 noU.6 .6ommeo oJU.e.n.té..6 ve.M .e' ac.qu.b.,,l.t,lon d'un appall.e.il dont l e. p!Ux de. 11.e.v{e.n.t 

.6-e. mon.te. à 30 000 F. Ce gll.o.6 e.66011..:t. 6,lnanue.11. ne. pe.u.t me. un,lque.me.nt .6uppoll..té pall. 

leo mon.tan.t.6 deo abonne.me.n.t.6 à Chantie.M. NoU6 .6omrneo d' alile.Ull..6 obügé..6 de po)(;te.11. 

le. mon.tant de. c.e..t abonne.me.nt ~ 50 F e..t leo 5 F de. cü66é,11.e.nc.e. .6e.fl.v,(.fl.on.t .tout jU6.te. 

à c.ompe.n.6e.'1. J!..eo augme.n.ta.t,lon.6 deo 611.al.6 d' e.xpédLtlon e..t du pap{e.11. . 

N' ét:An;t pal.l une. e.n.:t.'1.e.pw e. ciJp.ltaU.t,te, noU6 ne pouvo n.6 .:t.11.o uve.11. 1w.6 moye.n.6 

de. p11.oduc..t,lon qu'e.n c.omp.tan.t poUll. une. la11.ge. pall..t .6Ull. J!..'appoll..t de no.6 . mlll.tan.t.6. 

L'o 6 6.6 e..t pe.u.t me. e.nüè11.e.me.n.t payée. .6{ ...: chaque. .f..e.c..te.Ull. ve.M e. ~.: 50 "F 

ou ,6,{, - 500 J!..e.c..te.Ull..6 Ve.Me.nt '.: 60 , F 

Nom 1 .................. .......................................... .............................................. ..................................... , .. 

adresse : ···, ~,; ...... ,:,.o ,., ... "l; . .... ... .. ,.. . . .... ~.1..,., ....... ,. ....... - .. .', ... .:, ... -: .. n,: ... ............. .:,., __ , .... ~·~-...:· ............ JII 

............ . ·. . ....................................................... -................ ....................... ..... ....... .. .................. ...... .. , 

envoie la somme de ......................................... .. Francs 
pour participer à l'acBat · de l'Offset pour 

CHANTIERS . · 

~ au nom e : 

ou.6l - 300 R..e.c..teUll..6 ve.Me.n.t lOO F •. -· 

· · 'No.u1.> eopé.11.on.6 pouvo,(.fl. c.omp.te.11. .6Ull. 

V O.:t.11.e. e6 pfl.U C.0 0 pé.fl.atl ô e..t VO.:t.'1.e .pall.Üu -

patio n g éné.11.e.U6 e. à c.e.:tte. .6 o U6 c.!Uptio n e.x­

c.e.ptio nne.Ue.. 

Le. C.émr..i;té d' An,lma.t,lon de. l ' AEMTES ci-joint o ch èque bancaire 1 d 

o chèql!e p,ostal_ . A. E. M. T. E. S. 1------- --- ---------,.._-:---. 
le -...... , ..... , .. ~ ......... - ....... · ......... · ...... _............ s i gnature: Fichet ci-contre à découper e t à e xpédier à : 

M B. MISLIN, 1~ rue du Rhin 66490 OTTMARSHEIM 
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À LIRE ATTENTIVEMENT". ~ • • , ,.~_i-=_ 

Avec le n° 11 - 12 de jui~~jui l ­
let 1977 , s 1·~th~vera vo t re abon­
nement à CHANTIERS, pour l 1 année 
scolaire 1976 / 1977 . 

Assurer plus de 600 page s à 
plus de. 1000 abonnés représente 
beaucoup de travail pour l' équipe 
d'animat ion , de tirage et le tré-. . . . . . . . 
sorier . 

Je fais appel à votre esprit 
too~ératif pour me f aciliter le 
mien. Je consacre de très nombre~ 
ses heures à l'encaissement des 
abonnements (plus de 150 heures 
par an). Il me serait bien plus 
agréable de pouvoir programmer 
ce travail durant les grandes va­
cances. 

Or actuellement les abonnements 

DANS L 'ENSEIGNEMENT SPECIAL 
MENS UEL 

Fiche 
AB0NNEMENT 0 

REAB0NNEMENT 0 à s ervir à : 

·M. .Mme, M 11 e .o . ......... .. __ ...... ............... - ................ _ ........ - ............ . 
·•c Mom, pré·nom) 

' . 
· ,,adresse : ·, .,.., ......... , .... ,:,;,:-,:::·~·,-: ........ _.,: .... ____ ____ ,, .................. .., ... • . 

. 
• r• ·••"'"' ...... ., ... , .... . . : .................... ... ,. •• _ ... ,. .. ' ...... . . 2 .. 1., .. ... .... ..... ~ ... .... •• .. ..... . .... ,. ... 1,,. ........... ~ ............ P 

code postal: 1 1 1 1· · i-· 1.- ............................. .. .. .................... .. , 

Classe ou niveau d'enseignement: . 

montant de l 'abonnement : ........................ ......... 50 F 
soutien à l 1Assodation (AEMTES) F 
(à votre initiative) 

versés par: total : .................... ..... F 

- chèque bancaire(au nom de AEMTES) 0 

- chèque postal (au nom dé A.E.M . T.E.S,, 
3 volets: CCP 915 - 85 U Centre: LILLE) 0 

Expédiez cette f euille et votre chèque à: 

Voulez- vous 
un Mémoire: OUI- NON° 

M. Bernard MISLIN 
14., rue du Rhin 

68490 OTTMARSHEIM 
0 Rayez les mentions inutiles 

arrivent au compte - goutte et , depuis septembre dernier, il n~ se passe 
pas un jour sans qu'i l ne me parviennen un, deux ou plusieurs abonne­
ments. . •' 

Avant de partir en vacances, ce jour- mê~e, . ! . , :. l ·, i ' . . ·.1 ... : .. . 

. pense z- donc à renouveler votre abonnement 

.cela vous prend quelques minutes et évitera des interruptions 
dans la livraison,. nous économisera des lettres de rappel, 

~et me permettra de faire le travail dans de meilleures con­
ditions . . 

J'espère que ma boîte à lettres va craquer ces prochains jours ... 

Respe~tez aussi ces quelques consignes : 
vérifiez si votre chèque est signé; 

- libellez- le au nom de A.E.M.T.E.S. (chèque postal, 3 volets à me 
faire parvenir, CCP n° 915-85 U Centre de LILLE); 

- joignez à votre versement le fichet de réabonnement ci-dessus, 
que · vous aurez rempli; 

- signalez vos changements d ' adresse ou d'identité; 

- n'agrafei pas votre chèque · à la feuille de réabonnement. 

En respectant ces quelques f ormalités~ vous me ferez gagner un 
temps précieux. . B B. 1• 1·s1i·n onnes vacances.... 1~ 

Rappel: les abonnements se font par tacite reconduction., si vous désirez interrom­
pre votre abonnement en ?7- 78~ soyez assez aimable pour me le signaler. 

Merci d'avance. B. M. 




